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COUR SUPERIEURE
J.-Bte Gagnon vs Antonio & Omer

Gagnon.

Dans cette cause-ci, il s’agit d’une ac-
tion en dommages dans les circonstan-
ces suivantes : Dans l’automne 1934, les
défendeurs ont loué du demandeur, une
jument à raison de $50.00 par mois.
Dans une lettre en date du 21 octobre
1934, signée par Tun des défendeurs,
neveu du demandeur, celui-ci garantit
£125.00 pour la jument en cas d’acci-
dent. Le demandeur ne consentit a louer
sen cheval qu’à la seule condition qu’il
serait conduit par son propre fils, Lionel
Gagnon. Le 26 janvier, le cheval qui é-
tait conduit depuis son arrivée au chan-
tier par Lionel Gagnon, en travaillant

dans le bois, passa sur un ruisseau re-
ceuvert de neige, s’enfonce et quand on
le fit sortir au bout de 10 à 15 minutes,
il se mit à trembler et ne put continuer
son ouvrage. L’un des défendeurs dit
au jeune Lionel Gagnon de ramener

sen cheval à l’écurie et de le soigner.
Apparemment le cheval alla mieux. et
le lendemain matin, -malgré le conseil

d’un des frères des défendeurs .le fils
‘u demandeur Lionel, attela son cheval,
fit trois voyages et le cheval mourut

Maintenant le demandeur dit aux dé-
fendeurs: Vous êtes responsables.
Qu'est-ce que les parties avaient en vuc

Jorsqu’ils ont convenu de la responsa-
bilité à la suite d’un accident ? H est
évident qu’on a pensé au cas fortuii
provenant d’une cause extérieure, chute
d’un arbre, fracture d’une jambe ete,

et qu’on n’avait pas en vue la maladie,
soit pleurésie, pneumonie ou conges-
tion quelconque qui font souvent mou-
rir les animaux comme les hommes. Si
on ajoute a cela les mauvais traite-
ments et la maladie antérieure dont les
défendeurs ne sont pas responsables, il
n'est pas surprenant que ce cheval soit

mort à la suite de l’évènement mention-
né plus haut. Pour tous ces motifs.
L'Hon. Juge Roméo Langlais renvoie
l'action avec dépens.
Joseph Martel vs Johnny Martel.
Il s'agit d’une action en passation de

titre. Cette action fut contestée par une
inscription en droit qui fut rejetée et
par une défense qui ne fut pas soutenue
lors de l’enquête et de l’audition. Le de-
mandeur s’est fait entendre comme lé-
moin. Considérant la preuve et les ex-
hibits au soutien de la présente action;
Considérant que le demandeur a prou-
vé son action; Considérant que le dé-
fendeur n’a pas soutenu sa défense.
L'Hon. Juge Roméo Langlais, condam-
ne le défendeur à signer Pacte de rétro-
cession produit avec la présente action
dans un délai de huit jours de la signi-
fication du présent jugement, et à dé-
faut par lui de signer le dit acte dans
le délai ci-dessus, déclare que la vente
en date du neuvième jour d’avril, 1929
ct alléguée au paragraphe premier dont
copie est produite comme exhibit Pl,
est résiliée à toutes fins que de droit, et
que le demandeur est propriétaire, à
toutes fins que de droit, le tout avec

dépens.

CHEZ LES AGRONOMES

Certains changements ont été effec-
tués dernièrement dans le personnel a-
gronomique des districts 1 et 2. Voici la
uiste des officiers en agriculture actuelic-
lement en fonction et leurs attributions.

District No 1

MM. Hector LeBlanc, Agronome Ré-
gional Carleton; André Paris, Agrono-

me Officiel, Gaspé Sud; Jules Rinfret,
Agronome Officiel, Val-Brillant; Hectoz

Banville, Agronome Officiel, Matapédia:
Ambroise Fafard, Instructeur Draina-

ge, Carleton; Alphée Poirier, Inst. Api-
culture et Aviculture, Bonaventure :
Arthur Morissette, Inspecteur beurre-
rie et fromageries; Matapédia; Arthut
Rioux, Agronome Spécial et Ind. Ani-
male, Carleton, J. Lavoie, Agronome

Suppléant, Carleton.
District No 2

J.-N. Albert, Agronome Régional, Ri-
mouski; W. Chamberland, Agronome
Officiel, Ste-Anne des Monts; J.-Bte
Milette, Agronome Officiel, Matane; J.-
R. Gauthier, Agronome Officiel, Ri-
mouski; Adrien Martin, Agronome Of-
ficiel, Isle-Verte; Gérard Hudon, Agro-
nome Suppléant, Cap-aux-Meules; Ca-

mille Côté, Assistant-Agronome, Ri-
mouski; Félix Arsenault, Agr. Spécial
en Horticulture, Rimouski; Bruno Gau-

det, Agr, Spécial Ind. Animale, Rimous-
ki; Gérard Lemire, Agr, Spécial Dra
nage, Rimouski; Ls-G. Belzile, Agr.
Spécial, Grande-Culture, Rimouski ;
M. Chalifour, Inst. en Horticulture, Isle-
Verte; Albert Roy, Inst. en Aviculiure,
Rimouski; Justin Dubé, Inst. en Avi-
culture, Isle-Verte; Alfred Michaud,
Inst. en Horticulture, Isle-Verte; Sylvio
Martin, Inst, en Ind. Animale, Rimouski;
Ernest Proulx, Inspecteur de beurre-
ries et fromageries, Rimouski; David
Bélanger, Inspeetour ..de ..beurreries ef
fromageries, Trois-Pistoles; Lucien Roy,
Agronome Suppléant, Rimouski,

MM. DOYON & DOYON
Arpenteur-Géomêtre et Ingénieur-

Forestier,

 

  
 

M. J.-A.-L. Doyon a fait ses études
préliminaires à St-Joseph ensuite à Ste-
Anne de la Pocatière et a terminé à
l’Université de Québec où il a obtenu
son diplôme d’arpenteur en 1913. Aussi-
tôt reçu il a ouvert un bureau à Québec
et a depuis ce temps exécuté des diffé-
rents travaux d’arpentage tant pour le
Département des Terres et Foréts que
pour les compagnies a bois et a de ce
fait parcouru une grande partie de la
Province, notamment, Abitibi, Témis-
camingue, Pontiac, Gaspé, Côté Nord,
L'Islet Rimouski et autres endroits. Ces
travaux exécutés consistaient en déli-
mitation de limites à bois, subdivisions
de cantons et de villages, de cadastre et

levés de lacs et cours d’eau. Il a aussi
fait un grand nombre de travaux de
bornage pour les résidents des villes et
pour les cultivateurs.
Tout en ouvrant un bureau à Rimous--

ki avec un associé, il continue le sien à

Québec où il réside depuis -trente ans.

 

 

 

 

M. L.-L. Doyon a fait ses études au
Collège des Jésuites, à Sudbury, Ont..
puis à l’Université Laval, la 2ème an-
née à l’Université, élu président de la
faculté d'Arpentage et de génie Fores-
tier. L'année suivante, élu par acclama-
tion, président-général de l’Associa-
des Etudiants de Laval, où il termina
l'année dernière, obtint diplôme d’Ar-

penteur stagiaire et d'Ingénieur Fores-
tier. Participa aussi à plusieurs expé-
ditions, dans le nord de la province.

 

LA SAINT JEAN BAPTISTE

DE RIMOUSKI

Sur convocation publique par M. le
Curé, et à la demande du président M.
Adéodat Lavoie. la première assemblée.
pour l'année 1936 de la Société St-
Jean-Baptiste de Rimouski, eut lieu a la

salle des voyageurs de commerce, Mal-
gré un ciel sombre et une pluie légère
un petit groupe de citoyens y assistè-

rent. On remarquait: M. le Curé, M. le
vicaire A Morin, M. Adéodat Lavoie.
MM. Régis Lavoie, Maurice Bellavance.
Raoul Pincau, Michel Michaud, Ad. Hep-
pell, Geo.-A. Morin, Jos. Desrosiers, Al-
phonse Bellavance. Ed. Pelletier, Jos.
L'Abbé, Charles Ouellet, Paul Hubert,
René Bellavance, Origéne Janelle, Mar:
Bellavance.

Il fut résolu à l'unanimité de célébrer
cette année la fête nationale.

Les officiers nouvellement élus sont :
ler patron : Son Exc. Mgr l’Evêque

de Rimouski.
2è patron : M. le Chanoine Lionel

Roy, Supérieur du Séminaire.

3è patron : M. le Chanoine Elzéar

Roy. ex-curé de la Cathédrale de Ri-

mouski.
Présidents Honoraires :

M. le Général Sir Eugène Fiset, dé-

puté à la Chambre des Communes, de

Rimouski.
M. à, DT L. J. Moreault, député à la

Législature, de Rimouski.
Auménier : M. le Curé Tremblay.

Il a été proposé par M. Jos. Desro-

siers, appuyé par M. Alphonse Bella-

. DIRECTEUR: Jean-Baptiste Côté

vance et accepté unanimement que M.

Geo. A. Morin soit nommé président.
Proposé par M. Maurice Bellavanc»

et adopté unanimement d’élire M. Albert
L’Anjou, ler Vice-Président.
Proposé par M. Adéodat Lavoie et

unanimement résolu de nommer M. Jos.
Desrosiers comme 2è Vice-Président.
Proposé et unanimtement résolu de gar-

der le mêmesecrétaire, M. Paul Hubert
Proposé par M. Michel Michaud et

passé à l'unanimité de nommer M. Ré-
gis Lavoie, Trésorier.
L'Assemblée choisit ensuite les com-

missaires ordonateurs suivants: MM.

René Bellavance, Maurice Bellavance
Hector Filiion, J.-Marie Ouellet, Lau-
réat Bélanger. Les autres membres du
comité de régie sont Le Frère Directeur
du Collège du SacréCoeur, MM. Aidé-
lard Heppell, H. A, Wilson, Michel M:-
chaud, Albert Michaud, Elzéar Côte.
Emile Lauzier, Emile Fournier, Léon
Caron, Edmond Martin. Jean-Bte Plour-

de, G.-A. Paradis, Louis Amiot.
Communiqué.

 

CONFERENCE DU REV PERE
COURTOIS

AU SEMINAIRE, MARDI SOIR
“Le conférencier s’est défendu de

vouloir faire l'histoire de cette vieille
province de Bretagne dont il faudrait
lire les pages sur son sol même. On y
trouverait les traces de l’époque loin-
taine des Druides avee les monuments
mégalithiques dont sa campagne est
couverte; de l’époque gallo-romaine par
les restes de ‘‘voies romaines qui subsis-
tent encore ainsi que les emplacements
des “camps de César” qu’on nous mou
tre en divers endroits; du moyen-âge
qui a ceint ses villes d’épaisses murail-
les et construit les formidables châ-
teaux féodaux qui sont l’un des princi-
paux attraits du tourisme.

Entrant alors dans le coeur de son
sujet, le Pére Courtois entreprend de
nous donner une vue d’ensemble de cet-
te vieille “terre de granit recouverte
de chénes” en établissant une harmo-
nieuse comparaison enfre la presqu’ile
Armoricaine et la presqu’ile Gaspe-
sienne, qui pourrait, elle aussi, s'ap-
peler “Nouvelle  Armorique” puisque
tous ses villages sont également cons-
truits “en bordure de la mer”.

Alors c’est tout un panorama qui dé-
file sous nos yeux et où nous admirons
ces côtes découpées, déchiquetées par
les flots sans cesse lancés à l’assaut de
ses ‘falaises en haillons, lui arrachant
souvent des lambeaux que l’on aperçoit
flottants a travers les déchirures des
flots toujours soulevés”.
Nous nous arrêtons pour assister au

départ des barques de pêche “avec leurs
voiles blanches, vertes ou rouges et leur

double mâture fortement inclinée vers
l’arrière” commandés par des vieux
“loups-de-mer” et que goëlands et
mouettes” saluent et accompagnent
comme des soeurs”.

Puis. plus longuement, le conféren-
cier fait ressortir l’emprise de la pen-
sée de la mort sur l’âme bretonne.
“Voyager en Bretagne” dit-il, avec A-
natole LeBraz, c’est fouler aux pieds le
sol classique des ossuaires et des char-
niers et cela tout naturellement le con-
duit a nous parler de la Baie des Tré-
passés et de la légende de la ville d’Ys

L’un des passages les plus intéres-
sants de cette conférence fut certaine-
ment celui ou l’on nous mit en présen-
ce des célèbres alignements druidiques
de Carnac avec son millier de mnhirs,
et de Lockmariaquer ou se trouve le plus
fameux d’entre eux, renversé malheu-
reusement. mais qui n’avait pas moins
de 70 pieds de longueur et devait at-
teindre comme poids le million de li-
vres.

Après une excursion dans la campa-
one bretonne, dans P“Arcoat”. Ic long
de ses nombreux fleuves côtiers, lc
Père nous promène, laissant de côté les
quartiers modernes de ces villes, a tra-
vers les ruelles tortueuses bordées par
des maisons des XVème et XVIème
siècles, avec pignons sur rue “qui se
rejoignent presque pour nous cacher le
ciel”. Nous nous attardons avec lui a
errer sur les ramports de St-Malo où
si souvent Cartier rêva de l’inconnu au-
delà des mers.

Pénétrant sous le couvert des forêts.
nous visitons les ruines de ces vieux châ-
teaux tout chargés d’histoires et de lé-
gendes et que la végétation envahis-
sante recouvre chaque jour davantage
de l’opulent manteau de ses rustiques

Nouvelles résumées

LE PRIX PARKER A UN ELEVE DU
SEMINAIRE DE RIMOUSKI

M. Paul-Emile Imbeault, du Sémi-
naire de Chicoutimi, et M. Philippe St-
Laurent, du Séminaire de Rimouski.

sont les titulaires du Prix Parker cet-
te année. Les heureux vainqueurs ont
été proclamés à la suite d’un concours
intercollégial qui a suscité beaucoup
d'enthousiasme. Ce prix est une fonda-
tion de Lord Gilbert Parker, de Lon-
dres, docteur de l’Université Laval. Le
concours portait sur un sujet d’histoi-

re du Canada. Les candidats devaieni
parler des Martyrs canadiens. Nos féli-
citations aux vainqueurs.

—<“0»—

DESORDRES EN ESPAGNE

Valence, Espagne, 14,—

Le gouverneur de la province de

Valence a été prévenu hier que 12
édifices religieux, y compris des églises,

avaient été détruits la veille dans Ja
ville d'Alcira. Au cours de l’émeute on

dut transférer à l’Hôtel de Ville sous
bonne garde l'argent et les documents

d'une caisse d'épargne postale située

porte voisine du quartier général des
droites. ’

—_—N=

LE PAPE ET LE COMMUNISME

Cité Vaticane, 13.—Sa Sainteté Pie
XI a exprimé mardi l'espoir fervent que

la fin de la guerre italo-éthiopienne se-

rait le prélude d'une vraie paix pour
l'Europe et le monde. Inaugurant l'ex-
position mondiale de la presse catholi-

que en présence de milliers de specta-
teurs, le pape a fait observer que cette
inauguration coincidait avec ‘“l’annonce
du triomphe d'un grand et bon peuple”.

—_—Qn—

A LA CHAMBRE

Vingt-quatre discours ont jusqu'ici

été prononcés ‘‘sur le budget” et le dé-
bat dure toujours. Dix-sept députés de

la gauche actionniste-conservatrice oni

parlé et seulement sept du coté du gou-

vernement, Il ne reste plus à parler. du

côte de l'Opposition. que M. John Bour-
oue, député de Sherbrooke, qui a a-
journé le débat à onze heures mercredi
soir et M. Antoine Elie, député de Ya-

maska et whip en chef de 'ANL. Tous
les députés gauchistes. moins les deux

sus-nommés ont parlé soit ‘sur l’Adres-

se” soit “sur le budget”.

 

La politique corporation
La politique corporative, au sens ou

l’entend  lencyclique Quadregesimo
Anno, se recommande comme la plus
sûre méthode pour restaurer, dans la
vie des affaires, les saines et fécondes
traditions d’honneur et de probité.
Dans un régime de concurrence anar-

chique, où les compétiteurs luttent en
ordre dispersé, la morale professionnel!-
le tend fatalement à se dégrader. Les
procédés suspects d’une minorité auda-
cieuse et dénuée de scrupules s’impo-
sent -insensiblement, par la force mé-
me de leur succès, comme la loi du mé-
tier; et la majorité, restée honnête
pourtant, finit pas emboîter le pas. cou-
trainte et résignée. Dans la corporation
ditiment organisée. au contraire, la ma-
jorité recouvrera son indépendance et
saura s'en servir pour expurger la pro-
fession de ces pratiques qu’en son foit
intérieur elle n'a cessé de réprouver.

R. P. MULLER, S. J

Professeur à l’Institut Supérieur de
Commerce Saint-Ignace, Anvers.

Nota.—Cette politique corporative.
telle qu'elle peut s'appliquer au Canada,
fera le sujet de la prochaine Semaine
Sociale du Canada qui se tiendra aux
Trois-Rivières, du 19 au 24 juillet.

tl

floraisons.
Enfin, un dernier coup d’oeil nous fait

faire connaissance avec ‘l'immense et
morne lande.... ou l’on peut marcher
tout un jour sans rencontrer un hom-
mo” mais où l'on respire les “odeurs fi-
nes” des ajones et des bruyères, des
thyms et des serpolets qui sont propre-
ment le “parfum de la Bretagne”.
Après nous avoir ainsi intéressés, le

Père Courtois nous présenta deux films
de Bretagne ei un de la Gaspésie pris
par lui-même, ainsi que plusieurs vues
fixes des monuments bretons et des pay-
sages dont il venait de nous entretenir.

 

Le thé à sa perfection

THÉ .

'SALADA

Organe de la région du Bas St-Laurent

ENTRE DEUX ECHOS

Tandis qu’à l’intérieur du palais lé-
gislatif, le verbe généreux de nos légis-
lateurs façonne l’histoire de notre épu-
que, à l'extérieur, sur la façade de cet
auguste monument, de nombreuses sta-

tues de pierre, figées dans des gestes
muets mais non moins éloquents, disent
les gloires d’un passé dont esi censé
s’inspirer le présent.

Si l’on pardonne assez facilement à
un politicien de manquer parfois d’in-
tégrité dans l’ardeur des mêlées électo-
rales, on est moins à l'aise pour expli-
quer de façon satisfaisante comment il
se fait que les hommes du passé dans
leurs niches de pierre, du palais légis.
latif puissent se laisser aller, eux aussi,

à des ambitions inconvenantes à leur di-
gnité. Ainsi, on est étonné de voir la
rtatue de Marquette, l’illustre décou-
vreur du Mississipi, usurper sans vergo-

gne la niche du bon père Viel, le pre-
mier martyr récollet de la Nouvelle
France, et se complaire dans cette indé-
licatesse depuis une vingtaine d’années.
C’est là un bien mauvais exemple pour
les hommes d'aujourd'hui.
Au troisième étage, sur l’avant-corps

dédié à Jacques Cartier, avant-corps
qui se termine en campanile avec Je
cadran-horloge et le mai, au bout du-
quel flotte le drapeau de la marine ca-
nadienne, dans une niche au pied de la-
quelle on voit écrit en lettres dorées le
mot, VIEL, est une statue du Père Mar-

quette descendant en canot le Missis-
sipi. Le missionnaire se tient debout
dans l’embarcation, le pied droit sur la
pince, tendant le bras droit et a dans
la main une croix.
Pendant la belle saison les nombreux

touristes américains qui nous visitent
doivent s’étonner de cette façon origi-
nale d’écrire Phistoire, I ne faut pas ou-
blier que les Américains malgré leurs
déficiences dans certains domaines con-
naissent mieux que nous l’histoire du
Père Marquette, le découvreur de leur

grand fleuve national; le Grand Mes-
chacébé, comme ils l’appellent parfois.
lls lui ont presque voué un culte. Sa
statue se dresse un peu partout aux

Etats-Unis; des divisions territoriales
pcrient son nom, et un chemin de fer,
LE PERE MARQUETTE RAILWAY.
proclament partout où circulent ses
wagons, le nom de ce grand homme qui
est l’un des nôtres.
Pour toutes ces raisons, ne serait-il

pas désirable et même très urgent que
fe gardien de nos monuments fasse
comprendte discrètement au brave père
Marquette qu’il serait plus correct pour
lui d'occuper sa propre niche !

xxx
Des étudiants de la grande université

américaine, Harvard ont hissé l’autre
jourle drapeau rouge, emblême du com-
munisme, au mât du palais de la Cour
Suprême à Washington.

Peut-être ne s’agit-il là que d’une
frasque d’étudiants, mais le geste ne
laisse pas d'être fort inquiétant. On n’i-
gnore plus maintenant que la propagan-
de cemmuniste fait le siège des classes
cultivées. À côté de la forme violente
qui s’adresse à la masse, fonctionne un
système plus savant et plus insidieux
pour fausser les esprits dans les con-
ches supérieures de la société. C’est cet-
te dernière forme de propagande qui
est la plus dangereuse. Elle penêtre
dans un grand nombre d’institutions
seus forme de théories sociales ou mo-
nétaires et est fort habilement présen-
tée, mais où se révèle toujours l'erreur

à l’esprit averti. Cette propagande évite
avec soin de scandaliser l’étudiant par
des attaques directes contre la foi ou la
morale, mais l’'empoisonne sûrement par
une philosophie fausse. C’est pourquoi
il est très opportun de surveiller in-
telligemment la littérature soi-disant
monétaire dont on ne connait pas trés
bien la provenance.

J. B. C.
 

 

Appréciations d’un Français
 

Les amis de notre journal liront sans

doute avec intére‘, cet extrait d’une

lettre que nous .cevons d’un Français
distingué.

Rueil Malmaison, 23 avril 1936.
Monsieur,
Dans l’Echo du Bas St-Laurent et le

Terroir que nous recevons régulière-

ment, nous suivons vos courageux et
intelligents efforts pour que votre pe-
tit peuple canadien-français reste lui-
même et mieux encore; devienne un
grand peuple, et i] le peut s'il le veut
et ne s’abandonne pas. Nous. la vieille
France, dans cette Europe secouée et é-
branlée dans ses vieilles assises, nous

traversons une crise morale terrible.

Des forces occultes: Francs-maçonnerie,
Bolchevisme, etc. sapent depuis de trop
longues années les fondements de notre
âme populaire et après s’être fait inju-
rier d'être catholique, on est maintenant
injurié d’être patriote. A voir ce qui se
passe actuellement en Espagne. on s’ef-
fraie de penser que cela puisse se pas-
ser chez nous.

Espérons que la vieille Patrie des
Francs, de Jacques-Cartier, de Jeanne

d'Arc et des Poilus de 1914-1918 ne se
laisse pas détruire.

Veuillez recevoir. Monsieur. toutes
mes respectueuses e{ sympathiques sa-
lutations.

J. MUNET.

L’Indice économique
 

L'indice économique, à son niveau de la
semaine précédente, a gagné 7 p.e. sur

la semaine correspondante de 1935.

Vu le gain marqué des chargements
de wagons, l'indice économique du Bu-
reau Fédéral de la Statistique est resté
inchangé comparativement à la semai-
maine du 25 avril. Quatre des six fac-

teurs majeurs montrent des reculs, mais

la baisse des prix de gros est d'un ca-
ractère mineur. Le cours des obliga-
tions de tout repos s'est à peu près
maintenu à son niveau des dernières
années, atteint la semaine précédente.
La cote des actions ordinaires a subi
un violent déclin. l'indice tombant de
120.4 à 115.7. Le déclin ajusté des com-
pensations bancaires est de près de 49
et l’activité de la bourse u montré une
accélération, L'indice économique de la
semaine terminée le 2 mai marque 106.
6. aucun changement comparativement

a la semaine précédente.

Bien que l’indice économique ait mon-
tré une tendance au fléchissement en
mars et avril il fait voir tout de même
un gain considérable sur les niveaux de
1935. L’avance de l'indice, la semaine
sous revue, comparativement à la se-
maine correspondante de l'an dernier.
est de 6.8 p.c. Les transports commer
ciaux des chemins de fer, vu leur ré-
cente avance, donnent une augmentas

Les Etrangers dansla Cité
Un livre vient de paraître à Mont-

réal, qui est appelé à rendre de grands
services dans la refrancisation de no-
tre parler.

“Les Etrangers dans la Cité”, ce sont
ces vocables anglais, et ces tournures
de phrases anglaises qui corrompent
notre vocabulaire et notre syntaxe.
“Bon gré, mal gré, nous sommes un

peuple de traducteurs, nous dit l’auteur,
dans sa préface. Hélas loin de savoir
transmuer l’anglais en français, nous
recourons souvent, même pour exprimer
directement notre pensée, à des tournu-
res et à des termes propres à Panglais
et incompatibles avec le génie francais.
Nous parlons et écrivons un francais de
traduction. i
On trouvera dans cet ouvrage la tra-

duction francaise juste de mots anglais
qui ne sont pas dans les soi-disant dir-
tionnaires anglais-francais et vice-versa
principalement les noms de pièces d’au-
tomobiles.

Voici un exemple pris au hasard
“Apt—L'anglais apt et le fiançais apte.
malgré leur ressemblance. ne sont pas
synonymes. Apt signifie capable (an apt
scholar), dispose ou enclin (he is apt
to exaggerate). juste. pertinent (very
apt expression). Apte qualifie celui qui
a des aptitudes (il est apte a ce genre
de travail) ou qui a juridiquement qua-
lité pour faire quelques chose (apte à
posséder) Apte ne s'applique qu'aux
personnes”.

L'auteur, M. Léon Lorrain a bien mé-
rité pour ce livre utile et que tous ceux
qui ont le souci de s’exprimer en fran-
cais devraient avoir sur leur bureau.

“Les Etrangers dans la Cité” est en
vente chez l'auteur, 558. avenue Rock-
land, à Outremont, au prix de 75 sous.

—>

CAUSERIE-CONCERT

AU SEMINAIRE

Lundi le 18 mai à 8 hrs du soir, M.
l'abbé Alphonse Fortin, professeur au
Séminaire, donnera une conférence sur
les origines de la Confédération Cana-
dienne. Orchestre et chant. :

Billet 25c. en vente chez Lauzier et
au Séminaire.

 

 
>

tion voisine de 12 pe. sur la semaine
correspondante de l’an dernier. L'indice
des prix de gros a reculé de 0.7 p.c.
L'indice inverti du rendement des obli-
gations, qui a atteint récemmentla cime
d'après-guerre, montre un gain de près
de 3 p.c. sur son niveau d'il y a douze
mois. La cote des actions ordinaires,
mesurée par l’indice officiel, a monté
de 29.4 p.c. en un an. L'in*ice ajusté
d-s compensations bancaires a monté
da 124 p.c. En conséquence, cinq des
six facteurs majeurs montrent des a-
vances sur la période correspondante
de Lan dernier,
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ENTRE AMIES

BELLES-MAMANS
J'ai lu dans les gazettes, il y a quel- hostilité contre son gendre, Il suffit de

que temps, une information qui m’a fait regarder autour de soi: le type de la
grand plaisir; un de nos hommes d’E- belle-maman hargneuse, éternellement
tat les plus en vue vénère sa belle-mère. en train de ronchonner et de critiquer,
Après tout, pourquoi ne pas le nom- est très rare. Parmi toutes les belles-
mer ? il s'agit de M. Barthou, collec- mères que je connais et que j'ai con-
tionneur avisé, amateur passionné de nues, je cherche sincèrement à faire u-
musique, bel écrivain et grand érudit ne discrimination entre les bonnes et

M. Barthou ne craint pas d’embrasser les mauvaises. Une belle-mère décidée

 

 

affectueusement sa belle-mère en pu-
blic, de se faire accompagner par elle
à la gare quand il va prendre le train,
de la présenter aux journalistes, de pro-

à tout blamer, jen ai peut-être trou-
vé une sur vingt. Mais croyez-vous

qu'on rencontre pas davantage de cen-
seurs impitoyables, de MM. Tant-Pis

   

clamer en quelle estime il la tient… incorrigibles, parmi les hommes ?....

Commentant cette amitié que je trou- La vérité, c’est que les belles-mères
ve touchante, un de mes confrères mas- font preuve, en grande majorité, d’un
culins écrit: “Toutes les belles-mères esprit tout-à-fait conciliant et modé-
auront tressailli d'émotion à ce spec- rateur. Je connais même des maris, u-
tacle. (Le spectacle d'un gendre illus- nis à de petites écervelées, qui ne pen-
tre embrassant devant les officiels, les sent qu’à leur toilettes, à leurs matches

photographes et le public sa brave be!- de tennis ou de bridge, toujours sous
le-maman.) Combien d’entre elles au- pression et accueillant tous les snobis-
ront brandi le journal où elles en ont mes, je connais des maris qui regret-

lu le récit sous les yeux du mari de tent sincèrement de n’avoir pas épou-
gendre, ce M. Barthou, prenez exem- sé une femme qui ait la pondération
ple sur lui, monstre !....” de belle-maman et son goût du chez-
Cher confrère, je ne suis pas de vo- soi.

tre avis : toutes les belles-mères n'ont: 11 y a de mauvaises belles-mères
pas dû tressaillir. parce que toutes les comme il y a de mauvaises mères ou

belles-mères ne sont pas en froid a- de mauvaises épouses, mais elles sont
vec leur gendre. La belle-mère a évo- rares. Si on s'aperçoit qu’elles existent,
lué : la belle-mère de 1936 est tout- c'est parce qu’elles font beaucoup de
à-fait différente de la belle-mère d’a- bruit. Mais toutes les femmes, si nom-
vant-guerre. Regardez-la passer dans breuses, qui restent à leur place, qui
la rue: elle a Pair d'être la soeur ai- jouent souvent le rôle de médiatrices

née de sa fille. Et ses idées le plus sou- quand ce n’est pas celui d’anges gar-
vent sont aussi jeunes que sa fournu-.diens, celles-là on n’en parle jamais,
re. Certaines belles-mèêres de naguère parce qu'elles sont silencieuses et dis-

avaient peut-être un tort : celui de nc cretes....
pas s'adapter au rythme de vie, de ne Les gendres ont les belles-mères

pas s'apercevoir que les choses chan- qu'ils méritent. Quand on voit son en-
geaient autour d’elle, que les chemins fant entre les mains d’un mari ou d’u-
de fer remplaçaient les diligences et ne épouse qui ne comprennent pas leur
les paquebots, les voiliers, celui de trop devoir, qui créent de la douleur au-

évoquer le passé. de trop prendre a four d’eux. il est bien difficile de gar-
témoin les usages périmés, de trop sou- der tout son sang-froid....
pirer : “De mon temps, on faisait com- Et si nous parlions un peu des gen-
me cela...” dres.... et aussi des brus ? Croyez-vous
Mais dussé-je me faire maudire par que les uns et les autres, surtout les

les attardés qui en sont encore à la gendres. aient toujours les égards ei
belle-mère imaginée par l'indigente la tendresse nécessaires vis-à-vis des
softtise de quelques fabricants de vau- beaux-parents ? N'a-t-on jamais vu
deville en série. je m'empresserai de de gendres brusques, injustes. égoistes,
reconnaître que cette belle-mère-là qui mal polis, voire même mal élevés ?....
vivait sur un plan différent, hostile à Et si les gendres avaient seulement la

l’esprit de jeunesse et d'innovation, é- moitié des qualités que montrent les
tait loin de constituer une majorité. Dbelles-meéres. il y aurait beaucoup

J'en dirai autant de la belle-mère dé- moins de larmes sur la terre...

fiante. tâtillonne. toujours en sourde De: ‘Pour vous, Mesdames.”

LA BRODERIE
“Il faut savoir broder sa vie” dit Ja d’embellir les plus simples tissus, d'en

chanson. Appliquer sur le fond sérieux faire de gracieux chefs-d’oeuvre ? La-

parfois austère de l'existence - quel- quelle ne révera pas de devenir de

que délicat motif. quelque dessin ori- temps en temps à l'Oeuvre des Ta-

ginal. Cela signifie entreméler les gra- bernacles ou ailleurs, la “fine brodeu-

ves et monotones devoirs journaliers, se du bon Dieu” ?

de certains travaux artistiques, agrea- La confection d'un trousseau est un

bles et réeréants, ouvrage de longue haleine. Pourquoi

Le métier à tapisserie donna plus de la jeune fille qui fréquente l'école ne

vraie joie à nos aieules que le banal ferait-elle pas un apprentissage plus

paquet de cartes et l'odieuse cigaret- sérieux des travaux manuels ? Insen-

te n’en peuvent fournir aux mondai- siblement elle prendrait le goût de l’ai-
nes désoeuvrées d'aujourd'hui. Les guille ce qui l'entrainerait à confec-

saintes eXes-mêmes ne dédaignèrent tionner sa propre lingerie. Le trousseau

pas le cerceau. l'aiguille et l'écheveau qu'on a exécuté soi-même garde tou-

de soie. jours un charme particulier. 11 témoi-

Voyez le doux profil de Jeanne Le- gne du goût et de I'habileté de la jeu-

ber, penchée sur le drap d’or ou d'ar- ne fille qui l’a exécuté. H y reste at-

gent qu'elle fleurit d'arabesques mer- taché un parfum de souvenirs à tra-

veilleuses. Quel modèle que celui-là vers les années, charme délicat qu’un

pour la jeune fille. pour la femme ca- trousseau acheté tout confectionné ne

nadienne !- dégagera jamais.

Laquelle art C.N.D

NOS RECETTES

voudrait ignorer cet

verses friandises dans un plat à poud-
dings bien beurre. Faites bouillir 1

chopine de lait avec une cuillerée d'es-
Oeufs “Pompadour”—Tout d'abord cence de vanille. 12 morceaux de sucre

faites durcir des oeufs, hachez-les et et mélangez-le peu à peu avec 3 oeufs
mélangez-les avec (rois jaunes Crus. battus en omelette. Faites prendre au
sel, poivre. 4 épices. écrasez. mèlez bien four pas trop chaud. Laissez refroidir
roulez la pûte obtenue dans la farine. et servez.
faites de petites saucisses que vous cou- —

pez en parties égales et reformez des

oeufs avec. puis faites cuire à l'eau LA LUNE
bouillante. Retirez. égouttez et servez

sur une purée d'oseille nu une sauce —
tomate. Ces oeufs accompagnés d'une Lune, doux flambeau de la nuit.

Qui remplit d'ivresse âme

Lune, pourquoi ta douce flamme
Me remplit-clle d'ennui ?.….

 

sauce blanche peuvent aussi servir à mon
la garniture d'un vol-au-vent ou d'une

timbale.

Oeufs à la tripe :—Ciselez des oi- , .
gnons en dés fins. faites-les blond Dans le bei azur de ces plaines; . Où chantent les dieux, loin de nousdans du beurre. mouillez d'eau et de Tu reflet si doux
lait par moitié. Au premier bouillon, Fnlève de mon coeur les peines
Épaississez de roux blond. salez. poi- '
vrez : finissez avec un bon morceau Ce —mn qui rèves dans le ciel bien
beurre. persil. haché très fin. filet de Ty ne connais point la souffrance
vinaigre : ajoutez les oeufs durs cou - Ni la douceur de l'espérance
pèés en tranches. faites-les chauffer Qui nous console l'ame un pen.
pendant quelques minutes et servez.

Oeufs farcis au homard :— Coupez
des oeufs dans le sens transversal : vi-

dez-les et écrasez-en les jaunes avec

de la mayonnaise ; farcissez les oeufs

de cette préparation et disposez-les sur
un lit de laitue. Surmontez chaque moi-
tié d'œuf d'un morceau de homard.

Salade de pore:— Coupez en petits
morceaux réguliers une desserte de rô-
ti de porc, mêlez celte viande avec
du céleri blanc haché et 1 petit oignon
haché, assaisonnez de mayonnase addi-
tionnée de persil haché finement. dé-
posez la salade dans un saladier tapis-
se de laitue, décorez avec quartiers de
citron,

Gateau  Miec-Mac :—Découpez en
tranches le reste d'une brioche, d'un
pain .brioché, peu importe. Vous, pou-‘
vez mêmé réunir des restes de ces di- Bic, mars 1936,

Aus

passes. tan

Quand la nuit descendait sur terre
Fallais, dans la belle saison

Te redire mon oraison

Sous ton regard plein de mystère.

Ta paleur en mon coeur glacé
A réprimé bien des alarmes

File a séché aussi les larmes
D'un rève perdu où passé.

Parfois, par ma fenétre ouverte
Buvant ainsi l'air frais du sor
Je me penche pour mieux te voir
Miroiter dans ma lampe verte,

Près de toi je voudrais mourir
Sous lon regard toujours si tendre
Une dernière fois t'entendre
Me promettre…ton souvenir !

“Bicquoise”
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Mes chers Jeunes Naturalistes,
Notre très estimée et très dévouée

chroniqueuse est arrêtée dans son tra-
vail et obligée au repos pour quelques
semaines. C’est très dommage, car el-
le savait si bien vous intéresser aux
choses de la Nature. Vous voudrez bien
faire chaque jour une petite prière au
Tout-puissant pour qu'Il la remette
sur pieds au plus vite, ainsi qu’à la
chronique.

Soeur Marie de Sainte-Victoire m'a
donc priée de la remplacer cette semai-
ne auprès de vous. Ce sera fait bien
gauchement malgré mon amour de la
Nature avec toutes ses fleurs, toutes

ses plantes, tous ses oiseaux, toutes ses

bêtes et tous ses poissons.
Que faites-vous de bon dans vos cer-

cles pendant que la nature se réveille
et que la végétation renouvelle la toi-
lette des champs et des bois ?
Ne pourriez-vous pas étudier les

moyens à prendre par des jeunes de
voire âge pour protéger la flore et la
faune du coin de pays que vous habi-
tez ? C'est un désir exprimé par la com-
mission des C.J.N.. afin de coopérer
avec le ministere de la Chasse et des
Pécheries. Vous savez peut-étre que le
fondateur des C.J.N., le révérend Fre-
re Adrien, est chargé par le Ministre
de la Chasse et des Pécheries, de la di-
rection d’une campagne ..d’éducation
pour la protection de la flore et de la
faune de notre province.

D'ici à la fin de l’année essayez donc
de trouver les moyens à votre portée
pour collaborer à cette campagne. Cau-
sez-en dans vos réunions. dressez un

plan et transmettez vos trouvailles à
la chroniqueuse. Soeur Marie de Sain-
te-Victoire. Elle trouvera moyen de

les passer au journal qui ira les poi-
ter à tous vos petits amis, appliqués
au même travail que vous et animés
comme vous d'un grand amour de
leur pays. Ensemble vous vous appli-
querez à protéger les fleurs, les plan-
tes, les arbres et les animaux qui font
la richesse de notre région. Vous com-
mencerez ainsi tout jeunes à rendre

service à votre pays...

Le Président du Comité régional
des C. J. N.

Paul HUBERT
15 mai 1936

LES DISSECTIONS BOTANIQUES

Suite et fin

 

LES FLEURS

De tous les sujets traités au cours des
réunions de notre cercle, c'est bien le
plus délicat que l'on m’a confié. Pour
mon travail plus concret, allons à l’ar-

moire vitrée de notre classe.
L’armoire vitrée ! J’ai prononcé là un

nom qui a fait longtemps battre d’es-
poir le coeur de notre institutrice d'a-
bord, puis les nôtres ensiite, à l’unisson
du sien.

Vous souvient-il que l'automne der-
nier à la suite d’une conférence péda-
gogique sur l'organisation d'un musée
scolaire, Monsieur le Curé et Messieurs
les Inspecteurs, proposèrent une armoi-
re vitrée, pour l’exposition permanente
des pièces du musée ? Les citoyens de
l’arrondissement No 4 acceptèrent avec
enthousiasme et mirent à exécution ce
beau projet. Chacun a fourni sa quote-
part avec générosité et notre classe fut
gratifiée d’un cadeau de S25.00 Morci
à tous!

Je ne m’arrêterai pas à faire l’inven-
taire de cette vitrine; arrêtez-vous vous-

même à considérer tout ce que notre in-
génieuse maîtresse y a réuni pour no-
tre instruction agricole, ménagère et

scientifique.
Parlons maintenant des

commencent à nous sourire
champs.

La culture des Fleurs est pour ceux
qui s’y livrent, une source inépuisable

de joies innocentes et douces, qui por-

tent dans leurs moeurs, je ne sais quoi
de délicat, de pur, de religieux.
Voyez la fleur, elle est attachée à la

plante par un filet assez grêle appelé pé-
doncule. La partie du pédoncule qui oc-
cupe la base de la fleur s'appelle ré-
ceptacle. À la hase de la fleur, je vois
d'abord des lames vertes semblables à
des feuilles, mais plus petites.
La réunion de ces lames forme le

calice et chacune d’elles a reçu le nom
de sépale. Le calice est donc l’envelop-
pe extérieure de la fleur. H est ordi-
nairement de couleur verte, Je dis or-
dinairement, cependant il y a des ca-
lices d'une autre couleur, celui du fus-
chia, par exemple.

fleurs qui
dans les

c’est-à-dire le calice ? N'est-il pas rou-
ge écarlate ? Ft pourquoi préférai-je le
lis sinon parce qu’il me charme par la
blancheur immaculée de son calice ? Et
que dire du muguet.
Les calices ne sont pas lous faits

: De quelle couleur
est 'enveloppe extérieure de cette fleur.

 
comme. celui du fushia. Si les sépales
sont soudés ensemble de façon à for-
mer un tube, il est dit: monosépale,
ainsi que je l’observe dans Poeillet. Si
les sépales sont libres, le calice est dit
pelysepale, comme dans le bouton d’or

et la rose.

Ce qui nous frappe surtout dans la
fleur, c'est la corolle. Presque toujours.

elle est revêtue de couleurs plus ou
moins brillantes et souvent elle exhale
un parfum suave. Quand on vante la
beauté des fleurs, c’est à la corolle que
va presque uniquement l’éloge, La cu-
rolle se compose de folioles nommées
pétales. Les pétales sont-ils soudés en-
tre eux par leurs bords ? La fleur est
dite monopétale, le liseron par exemple.
Sont-ils libres les uns par rapport aux
autres ? La fleur est polypétale, com-
me la rose, l’ocillet. Enfin certaines

fleurs n’ont pas de corolle et sont di-
tes apétales : l’amaranthe.

Le calice et la corolle sont des or-
ganes accessoires qui ont pour but de
protéger la fleur. ne nous y dttardons
pas trop, car vraiment, c’est par abus
de langage que l’on donne le nom de
fleur à ces charmantes enveloppes qui
frappent les regards par la diversité de
leurs couleurs. Les organes principaux
ceux qui constituent la fleur propre-
ment dite, sont au centre de la corolle
et sont les plus intéressants à étudier
parce que ce sont eux qui assurent la
formation du fruit.

Le premier de ces organes si précieux.
c'est-à-dire celui que je vois en enle-
vant la corolle, c'est l’étamine. Les é-

“tamines sont très nombreuses dans les

fleurs; chacune se compose d'un fila-
ment assez long, le filet, surmonté d'un
petit corps appelé anthère, sorte de sac
qui contient une fine poussière ordi-
nairement de couleur jaune. Cette pous-
sière c'est le pollen, qui servira à fé-
conder la plante ou à la reproduie.

Si j'enlève une à une les étamines, il

reste le pistil, organe central de la fleur,
celui qui est chargé de former les
graines destinées à produire d’autres
plantes. Il y a trois parties dans le pis-
til: le stigmate, le style et l’ovaire. Le
stigmate est un renflement qui surmon-
te le style et qui secrète une sorte de
gomme où se fixera le pollen des éta-

mines. Le style est le support du slig-
mate. L'ovaire est une sorte de cavité
plus ou moins arrondie et contenant les

ovules qui deviendront plus trad les
graines. L'ovaire lui-même lorsqu’il
s’est complètement développé n’est au-
tre chose que le fruit.
Que de choses intéressantes et jolies.

l'on pourrait dire sur les fleurs ! Le su-
jet est vaste, mais les longueurs fati-
guent. Disons un mot cependant de l’in-
florescence, qui désigne la manière dont
les fleurs sont disposées sur une plante.

Voici la tulipe aux riches couleurs
qui a été chez les Hollandais, l’objet
d’un enthousiasme extraordinaire. Qui
ne connaît “l’amateur de tulipes” de La
Bruyère. qui a pris racine au milieu de
ses fleurs et qui n’en livrerait pas une
pour mille écus ? Ces fleurs sont dites
solitaires, parce que nous pouvons les

ceuillir une a une...telles sont aussi la

  

 

muguet est une de ces jolies flours qui
annoncent le retour du printemps. Son
parfum est ‘d’une exquise délicatesse.
On ue lui trouve qu’un défaut, celui de
passer trop vite. Ses fleurs sont dispo-
sées en grappe, autour de la tige. Dans

d’inflorescence en grappe, nous compre-

nons aussi le gadelier, le cerisier, etc.
La fleur du blé est de forme irrégu-

tière. Le calice et la corolle ne sont re-
présentés que par deux simples lames

vertes nommées glumelles. Les longues

barbes de certains ‘blés ne sont autre
chose que l’arête prolongée d’une des
glumelles. Mais que le pistil est pré-
cieux ! jusqu’au moment de la mois-
son, c’est lui que le laboureur surveil-
lera anxieusement, car ce pistil doit
former pour l’humanité le pain que
chaque jour elle demande à Dieu. Les
fleurs du blé sont disposées en épi.
c'est-à-dire collées sur l’axe principal.
Dans cette classe, nous grouperons tou-

tes les graminées et un grand nombre
de fleurs, la jacinthe, par exemple.
Lorsque nous allons au bois, au prin-

temps, le sol est jonché de ces débris
végétaux, bizarres, allongés, cylindri-
ques, sortes de chenilles veloutées que
nous ramassions avec étonnement. Cette

inflorence est le trait caractéristique

d’un grand nombre de nos arbres : on
l'appelle chaton, tout simplement parce
que celà ressemble à une queue de chat!
Le chaton est un épi formé de fleurs et
de petites écailles. Si les écailles sont
plus grandes, on obtient le cône que
l'on cueille sur le pin et le sapin.
Que de fois les yeux baissés la main

esquissant un geste rythmique accom-
pagnateur de la parole, n'avons nous
pas effeuillé une marguerite, désirant
chercher un oracle dans la fleur des
prairies ! Ensemble nous allons, nous
aussi, effeuiller une marguerite: n’est-
ce pas leur sort ?

Arrachant une des languettes blanches

du pourtour, improprement appelées pe-
tales, je remarque que ce n’est qu’une
corolle soudée, du milieu de laquelle
sortent les deux stigmates du pistil.
Ainsi tous les rayons de cette auréole
argentée sont autant de fleurettes irré-
gulieres. Toutes les fleurs de cette es-

pèce se retrouvent dans une inflores-
cence spéciale dite en capitule, de ca-

put: tête. Tels sont le pissenlit, le dahlia.
Notre bouquet ne sera pas joli, si je

n'y mets un peu de fougère. Cette
plante est dite cryptogame, parce qu’el-
le n'a pas de fleurs.
Avez-vous déjà soulevé une feuille de

fcugère ? Voyez ces petites masses bru-
nes distribuées avec une irrégularité
parfaite. Ces pochettes sont des spores
qui renferment une fine poussière né-
cessaire à la reproduction, et c'est ainsi
que Dieu a su compenser par d’autres
dons ceux dont il a privé la fougère.
À défaut de fleurs au brillant coloris,
nous trouverons ici une légèreté de for-
me, une élégance sans rivale.
Pourquoi ne tirerions- nous pas de

cette réflexion, la morale de cette cau-
serie ? Dieu a donne à chacune de nous,

ce qui lui convient. Qu’importe que
nous ne soyons pas rose, lis ou oeillet ?

Ce qu’il faut, c’est de savoir fleurir là
ou Dieu nous a semées en répandant au
tour de nous le parfum suave de l’hu-
milité et de la simplicité.
“Enchantement divin qui sort de tou-

tes choses”.
dit le poeéte,...oul, méme de l’herbe des
champs que nous foulons aux pieds,

Anne-Marie ROY,
5è année, âgée de 13 ans.

Cercle Sainte-Berthe, C. J. N. Ecole

No 4. St-Valérien. Elève de
Berthe Hudon, Institutrice.
 

 

No 703—Voile de Ciboire.
Voile D'Ostensoir. No 759 Voile de Ta-
bernacle. Chacun de ces 3 patrons à

No 702

tracer 25c. perforé 50c. au fer chaud
35c. chaque.

or ce qui cst très décoratif.
Voile de ciboire, cartelle de 5 x 10

pes, el voile d’Ostensoirs 14 x 20 pes
_ fer che | elampé sur beau crépe satin avec tulle

Ils sont destinés à être fin, fourni et faufilé chacun $1.25. Voi-
brodés sur soie ou crêpe avec incrus-!le de Tabernacle ..14 x 20 .pcs $1.65.
tations de tulle soit en blanc ‘ou jaune

0.05.

Soie à broder environ 45c.
4

Circulaire religieuse 0.05. Circulairede Layette 0.05. Circulaire de nappes

Abonnez-vous à notre revue mensuelle de broderie et‘musique 12c. seule-ment par an. — Catalogue de broderie 20c. Album de Layette 15c, ~*
ro-

COUPONS DE PATRONS

N. B.—Nous prions nos clients de ne jamais envoyer de monnaie par laposte mais de nous faire remise par bons de poste ou timbres-poste.
Adresser toutes commandes à “I'Echo du Bas St-Laurent”

Service des Patrons. Tiroir Postal 120, RIMOUSKI,
Adresse sa... srocatsseuss rarrocaseunencecouss seusrouvssEEeeETCAIN OO SVOOOHOON4GAGHOU00A 00H00 SU DO OO ES 000000000000
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LOUIS DUCHESNE
CORDONNIER
Rue St-Jacai |
RIMOUSKI

, Confiez-nous la répara-
tion de vos chaussures.
Nous faisons tous les

genres de réparations.

Ouvriers d'expérience,

   

Livraison rapide — Prix modérés.
 

EMILE ST-ONGE
Ingénieur en machinerie.

MONT-JOLI

USINE DE SERVICE GENERAL

SPECIALITES:

Esraliers fer pour édifices publics et
églises. — Soudure Oxygen. — Ou-
vrage fait par un personnel com-
pétent.

Terrain à louer. — Cour à bois. —
Terre à vendre, 260 acres. Très
bunnes conditions pour un prompt
acheteur.

 

 

      

 

EMPLOYEZ

LE FILM

VERICHROME

EN PLEIN

SOLEIL 
OU A

L'OMBRE

Puis confiez à notre Personnel
expérimenté le soin d’en faire le
développage et l'imprimage. Ser-
vice rapide. Prix modérés.

ISIDORE BLAIS
PHOTOGRAPHE

RIMOUSKI.
 

  
— ARTHUR POIRIER

BARBIER
Salon hygiénique — Service prompt.

’ A
L'endroit par excellence pour se

bien faire raser.

Rue St-Germain

Ancien poste de M. Jos. Leclerc.

RIMOUSKI.
 

  

Téléphone 384 A

GARAGE DOUCET
Albert Doucet, prop.

Réparations générales
Lavage, Graissage, Débossage

Huile, Gazoline et pièces de
rechange.

Vendeur de pneus “Gutta Percha”

Coin des rues I'Evéché et Tessier
RIMOUSKI,
 

 

AVIS AMICAL AUX

MARCHANDS

DETAILLANTS

VOULEZ-VOUS AUG-
MENTER VOS VENTES?
ADRESSEZ-VOUS A UN
ENPERT QUI A FAIT
SES PREUVES.

Albert Langlois
ORGANISATEUR DE

VENTES
RIMOUSKI, P. Q.

 

 

  Pour toutes constructions

et
réparations générales.”

Bois, Peinture, Client, ott. ‘
S'adresser à

C. A. COLLIN
CONTRACTEUR

Rue St-Germain Ouest

RIMOUSKI:  
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SAINT-ANACLET

 

Naissance,— M. et Mme Léo Julien, née
Odile Migneault, font part à leurs parents
et amis de la naissauce d’un fils, baptisé sous

les prénoms de Louis, Philippe. Parrain et
marraine, M. et Mme Philémon Roy.

Dimanche, le 10 mai, un groupe de parents
et d'amis se sont réunis à la résidence de M,
et Mme Abel Ruest, pour fêter l'anniversai-

re de leur fille, Thérèse, Durant la soirée,
il y eut chant et musique. Tous se séparèrent
à une heure avancée, emportant un bon sou-
venir de cette- soirée intime,

Va-et-vient— Sont allés à St-Lonat, en
visite chez M. André Paquet, MM. Albert
Gagné, Honorius et Octave Lamontagne,

ainsi que Mes Thérèse Ruest et Germaine
Migneault.
M. Pierre Corriveau, de Ste-Angèle, de

passage chez M. Abel Ruest.
Mme Arthur Othot, Miles Yvonne Côté,

Yvette Gagné et Emilienne Lamontagne, dn
Quai de (Rimouski, en visite chez M. Abel
Ruest, dimanche dernier.
Mme Fernand St-Laurent, du Quai de Ri-

mouski, a passé la semaine chez M. AR.

Chassé.
M. Germain Lavoie est

voyage dans la Gaspésie,
M. et ‘Mme Ls. Philippe Rioux nous ont

quittés pour St-Jean de Dieu, où M. ‘Rioux

est fabricant de beurre.
Mme Vve Paul Vignola accompagnait sa

fille, Mme Rioux.

actuellement en

 <>

PRICE

Départ— C'est avec regret que nous a-

vons appris dimanche dernier- le départ de
notre dévoué vicaire, M. l'abbé Zénon Sou-

cy, qui est nommé Curé à N. Dame de la
Rédemption,
Durant six ans, il n’a compté ni ses peines,

ni ses fatigues, au milieu de n ous.
La paroisse de St-Rémi de Price gardera

longtemps le souvenir du Pasteur au coeur

dévoué et au zèle infatigable.
Naissance— M. et Mme léo Soucy, née

M. Anne Joseph, font part à leurs parents

et amis de la naissance d'un fils, baptisé
sous les prénoms de Joseph, Romu. Parrain
et marraine, M. et Mme Hippolyte Joseph.

Porteuse, Mlle Rachel Joseph.
Va-et-vient— M. Auguste

Bersimis, était en visite à Price,

Joseph Deschènes.
Mile Jeannette Boudreault est de

de l'hopital de Québec.
Nous lui souhaitons un prompt rétahlisse-

ment.

M. André Deschènes, de Ste-Frangoise,

était de passage dans sa famille, dimanche

dernier. =
M. Alfred Deschènes, de Matane. était de

passage ici Ja semaine dernière.
Mlle Victoire Gendron est en promenade,

a Campbellton.
M. Charles Ross, de Matane, ctait de pas-

suge à Price.
Jeudi. se célébrait avec solennité la com-

munion solennelle d'un bon nombre des en-

fants de la paroisse.

Miller, de

chez M.

retour

>
CITES
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ST-CLEOPHAS

 

Mariage.— Le 22 avril, a été célébré le
mariage de M. Elie Gagnon et de Mile Ma-
ric-Ruse Blanche Gendron, de cette paroisse.
Nos voeux de bonheur.
Service anniversaire— Le 4 mai, eut lieu,

en l'église paroissiale, le service anniversaire,
de M. Damase Caron.
Va-et-vient— Mlle Gilberte Santerre, de

Sayabec, a passé le dimanche de Pâques,
chez sa soeur, Mme Urbain Desjardins.

M, Rosaire Leclerc, de St-Moïse a passé
quelques jours dans notre paroisse par af-
faires.

Le 22 avril, MM, Adéodat St-Pierre et
Albert Parent, de Savabec. étaient de passa-
ge ici, par affaires.

M. Auguste Otis, de Sayabec, en visite,
chez M. J.B. Leclerc, dimanche dernier, l'in-

vité de Mlle Rita Leclerc.
M. Adjutor Imbeault, de Sayabec, en vi-

site chez sa mère la semaine dernière.
Mlle Elisabeth Imbeault, de Mont-Joli, est

dans sa famille, pour quelques mois de repos.
M. Lorenzo Sirois a passé la semaine chez

son frère, M. Louis Sirois.
M, J.B. Leclerc était de passage à St-Moï-

se, par affaires, lundi dernitr.

 

SAYABEC

Mariage— Le 6 mai, fut béni le mariage
de M. Georges Lévesque avec Mie Adélia

Thibeaudeau, de cette paroisse.

Nos voeux de bonheur aux nouveaux époux.

Lundi dernier, eut lieu l'assemblée régu-
licre de J'ACIJC. dans notre salle de
l'A.CJ.C.

Va-et-vient— M. Léopold Ouellet en pro-
menade chez M. Luc Lavoie, de Rivière-

Blanche.
Mlle Zénaïde St-Laurent, garde-malade, en

visite à Sayabec.
MM. Charles-Fugène, Alfred et André

Tremblay, ‘Mes Rita Tremblay et Jeannet-

te St-Pierre, en visite chez M. Auguste St-
Pierre.

MM. Louis, Germain et Gonzague Quim-
pert. Mlle Rita Leclerc de St-Cléophas, en

promenade chez des parents et amis.
M. Léo Fiola, ainsi que sa famille, sont

de retour à Savubec, après avoir passé quel-

ques mois à Milnickek, à l'emploi du C.N.R.
MM. Robert, Maurice et Gratien Richard,

ainsi que MM. lLéo Doiron ct J.M. Daigle,
Miles Adrienne et Marguerite (Richard, de

Ste-Florence, en viste chez M, Joseph Otis,
dimanche dernier.
M. Damase Thibault nous a quittés pour

aller demeurer à ‘Mont-Jali, à l'emploi du

C.N.R.

 - —-<

SAINT-ARSENE

Baptèmes— Le 25 avril, Marie, Suzanne,

Lauraine, enfant de Alphonse Roy. cultiva-
teur de cette paroisse, et de Rose Alice Mar-
tin. Parrain. Gérard St-Amand, marraine,

Mariette Roy, oncle et tante de l'enfant, de

cette paroisse,
Ie 26 Joseph, EmileRaoul, enfant de

vas
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- L'ECHO DU BAS SAINT-LAURENT

Morneau, cultivateur de cette paroisse, et de
Alphonsine Saintonge. Parrain Ludger Mor-
neau, cultivateur de cette paroisse, marraine,
Emélie Michaud, épouse du parrain, oncle et
tante de l'enfant.

le 29, Marie, Rose de Lima, enfant de
Rusario Desjardins, cantonnier de cette pa-
roisse, et de Marie-Blanche Sirois, Parrain,
Vital Lévesque, cantonnier de Rivière-du-
Loup, marraine, Marie-Anne D'’Astous, épou-
se du parrain, cousins de l'enfant.
Le 3 mai, Joseph, Gérard, enfant de Piers

re Lebel, f. de Dom, cultivateur de cette
paroisse, et de Marie-Alice Thibault. Parrain,
Léon Lebel, oncle de l'enfant, marrane Co-
rinne Marquis, de cette paroisse,
Le 3 mai, Joseph, Alfred, René, enfant de

Wilfrid Richard, cultivateur de cette parois-
se, et de Marie-Anna Lebel. Parrain, Joseph
Talbot, cultivateur de Cacouna, marraine, E-
va Cayonette, de cette paroisse, cousin et
tante de l'enfant,
Décès— Le 11 mars, Marie-Cécile-Ida-

Jacqueline, enfant de Henri Rioux, cultiva-
teur de cette parosse, et de Clara D'Amours,
décédée la veille à l'hopital de IRivière du
Loup, à l'âge de 8 mois.

Le 24 avril, Demoiselle Marie Dumont,
ex-institutrice, doyenne d'âge de la parois-
se, décédée à l'âge de 95 ans et un mois.
Ses funérailles ont eu lieu le 27 au milieu
d'une belle assistance.

Il est assez rare qu'une institutrice puis-
se compter de son vivant une quinzaine d’an-
ciens élèves de 70 à 82 ans.
Livers— Nos cours post-scolaires ont pris

fin le 9 avril,Jeudi Saint, après l'offie du
matin, par un examen écrit de plus de 2 hrs.

Cette année encore les cours à domicile
ont été suivis avec succès, si on en juge d'a-
près les 70 élèves qui ont passé les deux
examens, et les résultats obtenus.
M. Lucien Roy, professeur à notre Oeu-

vre Post-Scolaire, en attendant de revenir
prendre ses cours au mois de novembre pro-

chain, s'occupera des cercles des jeunes agri-
culteurs, sous la direction du bureau des a-
gronomes de Rimouski.

Toutes nos félicitations à Mile Madelene
Dionne, fille de Sieur Etienne Dionne, qui
a remporté un si brillant succès à l’exposi-
tion des arts artisans tenue 4 Québec ay
cours du mois d'avril. Les journaux ont dé-
jà publié ses talents et ses mérites, et donnë
des détails sur ses oeuvres. On sait que Mile
Dionne a été décorée par S.E. Le Gouver-
neur de la Province.

Va-et-vient— M. le vicaire passe la se-
maine à Rimouski, où il prend part aux séan-
ces de pédagogie de l’Action Catholique.
M. Yvon Banville, de Lac-au-Saumon est

venu rendre visite à ses parents et amis.
Mme Henri Dionne, après quelques jours

passés à l'hopital de Rivière-du-Loup, est re-
venue dans sa famille en excellente voie de
guérison,

M. Ferd. Dionnedu du presbytère de St-
Ulric, est venu passer quelques jours dans.
sa famille, chez son fils M. Gustave Dionne.
M. Lucien Michaud, de New-York, est venu

rendre visite à son père, M. Xavier Michaud.
M. J.Bte. Rioux, vovageur, est en tournée

dans les paroisses du Bas St-Laurent.
M. Nazaire Boucher, emrepreneur, du Bic,

était de passage ici dans Je cours de la se-
maine dernière.

 

ST-LOUIS DU HA HA

Isécès— M. Octave Pelletier est décédé le

le a lige de 71 ans et 11 mois. Ses funé-
railles eurent lieu le 4.
M. Uldéric Ouellet est décédé le 6 «t a

été inhumé le 9 H était agé de 78 ans
Mme Jos. Marman est décédée le 9, à l'â-

ge de 74 ans, funérailles le 11.
Aux familles en deuil, nous offrons nos

plus sincères sympathies.
Divers— M. et Mme Jos. Dionne (Mlle

Gauthier). de Matane, en voyage de noces,
visitaient leurs parents à St-Louis du Ha !

Ha ! la semainedernière.
M. et Mme Philippe Bouchard, de Notre-

Dame du Lac, étaient en visite chez leurs

parents, M. et Mme Michel Bouchard.
M. Gérard Bernier, de St-Epiphane, en vi-

site ces jours derniers. chez son père. M.

Dieudonné Bernier.

M. Abert Madgin était de passage à St-

Louis du Ha ! Ha !, dimanche dernier.
M. et Mme Jos. Cloutier. de Notre-Dame:

du Lac, étaient chez leurs parents, à l'occa-

sion de la mort de M. U. Ouellet.
Mariage— Le 2, M. Henri Lavoie, «de cet-

te paroisse avec Mlle Anna Roux de St-

Fusèbe.
Aux nouveaux époux, nous offrons mos.

meilleurs voeux de bonheur.
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CROIX

 Un nouveau flasque plat moins
facilement dans le gousset.

Distillé et embouteillé su Canada par MELCHERS DISTILLERIES LIMITED  - Montréal et Berthierville

GIN CANADIEN

D'OR

meicner°
10 onces MAINTENANT EN UN

26 onces

40 onces

encombrant pour glisser plus
Procurez-vous-en un et constatez.

       

$1.90

$2.65
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ST-VIANNEY

 

Rendaient visite à Mlle Gamache, la se-
maine dernière : M, et Mme Dr. Omer Le-
clerc et M. A. Allaire, d'Amqui.

Sont allés à Rimouski et à Bic, par affai-
res: MM. A. Allaire, Emile Beaulieu, To-

ny. Charest et Nérée Lessard.
M. Arthold Allaire, en voyage d'affaires

à Québec.
M. Aimé Tremblay, d'Amqui, visitait son

oncle, M. Aimé Lapointe, la semaine dernière.
M. Charles Asselin, de Causapscal, en vi-

site chez M. Lapointe.

Mlle Desneiges Lapointe, en promenade à
Amqui,

Milles Marie-Ange Théberge et Marie-An-
na Simard, d'Amqui, en visite chez M. E-
douard Théberge, dimanche.
MM. François et Joseph Lapointe, ainsi

que M, Isidore St-Gelais, sont revenus de
Causapseal.

M. et Mme Emile Poulin sont allés en
promenade à Baie-des-Sables, dimanche der-
mier.

Mme Rosaire Guérette, de Bic, à St-Vian-
ney, pour assister aux funérailles de sa mè-
re, Mme Bouchard.

M. et Mme Patrick Bouchard, ainsi que
M. et Mme Armand Bouchard, de Sayabec,
sont venus assister aux funérailles de leur
mère, Mme Pouchard.
Miles Yvonne Gamache et Laurette Beau-

lieu, du village de St-Vianney, rendaient vi-

site à Milles Lapointe, la semaine dernière.
Mme Antoine Pelletier est revenue d'une

promenade d'une quinzaine, chez ses parents
de St-Léon et d'Amqui.
Décès— Le 27 avril dernier, décédait dans

Totre paroisse, Mme Bouchard, mère de Mme
À. Allaire®Son service eut lieu à St-Vian-
ney et elle fut inhumée à Sayabec.

—————>rere

RIVIERE-DU-LOUP

"Mariage.— On annonce pour Jundi, le 18
ma, le mariage de Mlle Jeannette Rioux,
file de M. et Mme Théophile Rioux, mar-
<hand de chaussures, à M. Aimé Côté, mar-
«hand de Victoriaville, fils de M. et Mme
Alphonse Coté, épicier, de Rivière-du-Loup.
La bénédiction nuptiale leur sera donnée en
Téglise de St-Patrice.

Confirmation— Son Eminence le cardinal
Rodrigue Villeneuve sera à la IRivière-du
Loup, samedi, dimanche et lundi prochain. où
il confèrera le sacrement de Confirmation aux
‘enfants des trois paroisses.

Décès— La force constabulaire du pos-
te numéro 1 vient d'être éprouvée par- la
mort du constable Henri Perreault. époux de
Dame Eugénie Devost. 11 était agé de 58 ans
et 8 mois.

Nous apprenons le décès de Mlle Pauline
Michaud, survenue à l'hopital, mercredi, le
6 mai. La défunte était agée de 33 ans et

la fille de M. Georges Michaud. Ses funé-
railles, confiées à la maison Pascal Boucher.
ont eu lieu en l'église St-Patrice.
le 9 mai.

Nos sympathies aux familles en deuil.
Félicitations— Les électeurs de Rivière-du-

Loup ont appris avec joie la nomination de

Teur député, M. Léon Casgrain. à la Vice-
Présidence de l'Assemblée Législative et lui
‘présentent leurs félicitations.

Politique.— M. Jean-François Pouliot, dé-

puté libéral du comté de Témiscouata est

retourné dans la capitale, après avoir con-
sulté ses organisateurs politiques. sur certai-

mes remarques prononcées à l'égard du chef
conservateur, M. R.B. Bennett, et que M.
Pierre Casgrain lui avait demandé de retirer.

Voici la réponse des organisateurs libéraux :
“Continuez votre bon travail ct suivez votre
don jugement”.

Le député ajouta qu'il consulterait les “re-
cords” parlementaires avant de prendre une
décision finale. les libéraux verront ce que
Jean-François est capable de faire à ce sujet.

samedi.

 —

SAINTE-BLANDINE

Baptémes— 19 avril :
«le Pierre Vignola et de
Parrain, Pierre Vignola,
Proulx.

20 avril : Lionel, fils de Jérôme Brisson et
de Marie-Anne Poirier, Parrain, Ferdinand
Brisson, marraine, Marguerite Poirier.

20 avril : Marie Auréa, fille de Isidore

Thibault «t de Georgianne Gagné. Parrain.

Horace Gagné, marraine, Ursule Bouillon.
24 avril : Joseph, Pierre, Julien, fils de

Hormidas Proulx et de Elise Gagné. Par-
rain, Joseph Gagné, marraine Tlise-Anne

Proulx.
28 avril : Joseph. Georges, Henri, fils de

Wilfrid Thibault et de Gilberte Gagné. Par-
rain, Philias Thibauit, marraine, Amanda

Pineault.
28 avril : Jean, Yves, Lauréat, fils de Or-

phir Proulx et de Isabelle Brisson. Parrain,

Jean, Guy, enfunt
Omérile Proulx.
marraine, l.éda

Alfred Prouix, marraine, Marie-Louise Te-
‘page.

28 avril : Joseph, Pierre, Marc, André,
‘fils de Pierre Côté et de Marie Brisson. Par-
rain, Alcide Brisson, marraine Elisabeth Bris-
son.

3 mai : Jean, Yves, Valère, fils de Phili-
pe Proulx et de Maria Brisson. Parrain,

Philibert Proulx, marraine Irèna Proulx.

3 mai : Marie, Thérèse, Clémence, fille de
Aimée Brisson et de Virginie Martin, Par-
rain, Philippe Brisson, marraine, Alvine

Brisson.
Mariage.— Le 29 avril, a été béni le ma-

riage de M. Edgar lepage. fils de M. Fran-
çois Lepage avec Mlle Antonia Martin, fil-

le de M. et Mme Alphonse Martin.
Nos voeux de honheur aux nouveaux époux.
Sépulture.— Le 23 avril. ont eu lieu les

funérailles de Mme Marie-louise Pineawlt,

épouse de feu Ovide Brisson, décédée le 20

à l'age de 65 ans «t 9 mois.
Nos sympathies à la famille en deuil.
Va-et-vient— MM. les abbés R. Roy, C.

Morin et Dr. Ph. Simard, ont rendu visite
à M. l'abbé Ls.Ph, Anctil, vicaire.
Mme J.F. Jean et ses deux fillettes, MTle

Marie-Berthe Bérubé de St-Simon et Mile
Rita Bérubé, de St4Fahien, chez M. et Mme

Thomas Bérubé.
Mme A. Brisson, Mlle Irène Boisvert et

M. Irénée Gendreau de ‘Rimouski, chez M.

Jérôme Lebel.
M. Joseph Trébouta est retourné à Mont-

réal.

M. et Mme Jos. Vignola, M. André Parent,
de St-Anaclet, en visite chez Mlle Azilda

Vignola.
Mlle Josette Bilodeau a rendu visite à ses

parents, M. et Mme J. Bilodeau, de Trois-
Pistoles.

Miles Antoinette, Cécile Vignola, MM. F-
mile , Charles, Gilbert et Joseph Vignola, de
St-Narcisse, chez leurs parents.

- -

 

 
 

L.-0. GROTHÉ, LIMITÉE — UNE MAISON INDEPENDANTE DE “CHEZ-NOUS'*

 

HORAIRE DES MAREES A RIMOUSKI
POUR LA SEMAINE COMMENCANT DIMANCHE LE 17 MAI

MAREES HAUTES
Tmeps Ht Temps
Hrs pds hrs

17 Dimanche 10.54 11.5 23.23

18 Lundi 11.50 11.9
19 Mardi 0.11 14.2 12.42

20 Mercredi 1.00 15.1 13.30

21 Jeudi 1.45 15.6 14,18

22 Vendredi 2.29 15.8 15.04
23 Samedi 3.15 15.5 15.51

MAREES BASSES
Ht Temps Ht Temps H't

pds hrs pds hrs pds
13.2 4.45 3.5 17.03 3.4

5.50 2.7 17.56 2.9

12.2 6.46 1.8 18.45 2.5
12.4 7.38 1.1 19.30 2.1

12.4 8.25 0.8 20.16 2.0
12.2 9.11 0.8 21.01 2.2

11.8 9.57 1.1 21.45 2.6

Les fractions de pieds sont exprimées en dixiémes

 

SAINT-ELOI

Funérailles— Mardi, en notre église eu-
rent lieu les funérailles de Mlle Anna Ga-
gnon, fille de M. Alfred Gagnon, de cette
paroisse, décédée samedi à l'âge de 17 ans
et 10 mois.

La défunte laisse pour la pleurer. son pè-

re et sa mère, M. et Mme Alfred Gagnon.
cing frères, Joseph. Freddy, Gérard, Henri,
de St-Floi, et Lucien, étudiant au séminaire
de Rimouski; aussi trois soeurs, Clotilde

(Mme Emile Ouellet) de Ste4Françoise, Ma-

rie Gagnon inst. à St-Floi, et Albina Gagnon.
de St-Floi.

Nos sincères sympathies.

Mariage— M. Germain Charron, de MeCar-
thy. conduisait à l'autel, Mille Gertrude Cô-
té, inst. de cette paroisse, fille de M, Eugè-

ne Côté,

La mariée était accompagnée de son père, et

M. Joseph Charron servait de témoin à son
fils.

M. et Mme Charron sont partis en voyage

à Montréal. A leur retour ils résideront à
McCarthy.

N.-D. DU SACRE-COEUR

En mars dernier, avait lieu un service so-
lennel pour le repos de l'ame de feu Mgr.
Langis, chanté par M. le Supérieur du Sé-
minaire, assisté de M. le Chanoine d'Anjou

et de l'abbé P. Saindon, de l'Ecole d'Agri-

culture.

Sépultures— le 18 mars, avaient lieu le ser-
vice et la sépulture de Dame Joseph Canuel,
née Rose de Lima Pabin, décédée à J'Hos-

pice de Rimouski, à l'âge de 59 ans,

Le 6 avril, avaient lieu le service et la sépul-
ture de Ovide Coté, époux de feue Cathe-
rine Grenier, décédé à l'age de 79 ans.
Baptèmes— le 20 avril. à M. et Mme [-

renée Rousseau, née d'ernande Lavoie. une
fille baptisée Marie, Dernadette. Parrain et
marraine, M. et Mme Edelmard Rousseau,
oncle et tante de l'enfant.

Le 22 avril. à M. et Mme Alphonse Marin,
née Hélène Bernier, une fille bapus!* Ghis-
lane, Parrain et marraine, M. et Mme O-
vide Lick.

 

Pour le service des clients de
chez M. Félix Dastous, qui se fera

mande de $5.00 et plus.

L. J. 

AVIS AUX BICYCLISTES
Si vous désirez échanger votre vieille BICYCLETTE, pour une

neuve, ou acheter, j'ai la ligne complète C. C. M.

Aussi les accessoires au complet.

Les prix défiant toute compétition.

Ecrivez pour les articles qui vous intéressent, fret payé sur com-

A. FOURNIER
ST-SIMON, Comté de Rimouski

St-Fabien, j'ai un stock complet
un plaisir de vous servir.

  
 
 

FOYER-ROMANS
Gilbert Darame, par G. du Bourg.

Irène de Prémesnil, par J. Le Monnier.

En Aragon. par G. d’Ablancourt et P.
Gourlez.

Le Thabor, par la Baronne d'Orsan.
Mile d‘Arlo par Claude Bellecombe.
Le Mystère de Saint-Guénolé, par Clai-

re de Ville.

La Belie et la Bête, par Mario Donal.
L'Héritage du Malgache, par J. Rom.
Le Monnier.

Maitre Beanjoin, par Harcoet.
Marcelle Giller, par Laure Duchätel.
Rachel, fille de Sion, par Elisabeth Bas-

tien,
La Fleur de Kilmore-Castle, par la Ba-

ronne de Bouüard.

L’inutile route, par M. La Bruyère.
Oiseau de Joie, par Made Jade et Ger-

maine Verdat.

De la Coupe aux Lèvres, par la Baronne
S. de Bouard.

Sang Lorrain, par Elisabeth Bastien.
Hussard et Cosaque, par Gaspard de
Weede.

Le Fantéme de la jour, par
Losse.

La Ganipote, par M. La Bruyère.
Le Chemin Périlleux, par Léna Gondo.
Juana, par M. E. Biron.
Roberte et ses cousines, par À. Ceyrar
Les Lurons de la Mer, par Elisabeth

Bastien.
Aux Ciseaux d'Or, par François du Clos

Martine a I'Ocuvre, par Antony Dreyer.
Idoles aux Pieds d’Argile, par Mme A.

Chabot.
Les Marsenac, par Henry Franz.
Lendemain d’Orage, par M. E. Biron.
Orgucil vaincu par Mario Donal.
Pour avoir été Reine, par Yvonne Maryr
Pauvre Huguette, par C. de Ville.

10c. CHAQUE OU $1.00

15 sous en plus la

A

Louis de

Le Retour a la terre, par M. Cassabois.
Service d'Ami par Henry Franz.
Le Revel d'une âme, par C. Phrébert.
Betty. par C. de Ville.
Le Chemin de Damas, par Guy Henriot,
La Cape enchantée, par G. d'Ablan-

court.

L'Oncle Drensy, par Guy Desvaux.
Le Baron avait perdu son recu,

Pierre de Sapel.

Epreuves maternelles, par Marthe Frel.
La Dot de Germaine, par M. du Canp-

franc.

Le Mystère de la Rambolitaine, par P.
Gourdon.

Les Petits enfants de
par Frs du Clos.

Au pays du Roy Henri, par Henri Lou-
sanne.

Les petits Dix, par Jean Edo.
Cher Maître. par Mario Donal.
Des mines de charbon aux mines d’or,

par Elz, Bastien.

Ces Messicurs Fraisolin, par Guy Des-
vaux. °

Le Secret de Baptistin. par C. Phrébert.
Pour l'amour de Claude. par J. Marvo.
Une honne affaire. par N. du Campfranc.
La plus grande preuve d'amour. par
Dominique Bel.

Les trois tâches d'Adette, par C. 1»
Ville.

La femme du nouveau percepteur, par
M. A. D'Arvon.

Hermine de Keriouall, par Jean Dayol.
Les Sentiers qui s'offrent, par F. d’Ar-

zème.
Va toujours, par G. d'Ablancourt.
D'un coup d'ailes, par G. Boisseble.
Le neveu de ma tante, par Jean Edo.
Un souffle passa, par Marie de Lys.
Le Saule pleureur, par Antony Dreyer.

LA DOZ. AU COMPTOIR;

doz. par la poste.

par

maman Didier.

L'imprimenie Générale de Rimouski
LIMITEE

C. P. 538 TELEPHONE 31
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Le marché du bétail

 

Montréal, le 7 mai 1936.
Les cours à bestiaux et les abattoirs

seront fermés lundi, le 25 mai pro-
chain, fête légale, et il sera impossi-
ble de peser et vendre les animaux ce
jour-là.
Nous prions nos expéditeurs de pren-

dre note de la chose, Les camionneurs
sent priés de retarder leurs expédi-
tions jusqu’au lendemain pour éviter
les dépenses supplémentaires d’une
journée sur le marché.

 

Nous nous attendons à un marché
ferme pour toutes les classes d’animaux
vivants pour la semaine prochaine.

Il y a lieu de croire que les bêtes à
cornes se vendront aux prix de la pré-

sente semaine, mais que le ton général
sera meilleur qu'il ne l'a été depuis
quelque temps. La demande sera tout
Probablement plus active, particulière-
ment si les expéditions sont moins for-
tes qu’elles ne l'ont été cette semaine.
Les bouvillons se vendront de 3 1-2c.
à 6c. la livre; les vaches de 1 3-4 c. à
3 3-4 c. et les taureaux de 3c. à 4c.
Les veaux de qualité rapporteront

des prix fermes et nous ne serions pas

surpris si nous obtenions un peu plus
pour les sujets de choix réel. Les veaux
communs ou moyens ne se vendront pas

plus facilement. A remarquer que le

seul poids d’un veau n’est pas suffisant

pour le faire classer comme bon sujet.
Rien en fait de nouveau ne doit étre

recherché dans le cas des agneaux. Les

prix resteront les mémes. Les agneaux

du printemps se vendront de $5 à $6.

chacun, mais pour qu’ils rapportent ces

prix il faudra qu’ils pèsent au moins
50 livres. Les raoutons pourraient flé-

chir quelque peu la semaine prochaine.

Le prix du porc continuera vraisem-

blablement à être ferme, bien que l’on

ait voulu nous laisser entendre que

nous devrions avoir une baisse. Les

rapports venant de nos marchés ‘d’ex-

portations font voir des prix fermes; il

est vrai que les marchés de l'Ouest ne

sont pas trop brillants mais nous cro-

yons avoir raison de penser que le ba-

con se vendra encore à 9 1-4c. la livre.

Les truies seront encore de vente dif-

ficile.

Coopérative Canadienne du Bétail
de Québec, Limitée.

 
 

Commentaires du Marche

 

Volailles vivantes:
Poules et poulets à griller :—Au cours

des dernièrs jours, les arrivages de vo-
lailles vivantes provenant surtout de la

Province d'Ontario ont été très considé-

rables, de qualité inférieure et dépas-
sant de beaucoup la demande.
La vente a été difficile et ce n'est

qu'après avoir été obligés d'accepter
une réduction de prix que les détenteurs
ont réussi à en trouver preneur.
Avec l'avance de la saison, il est de

toute importance de ne pas expédier de
POULETS À GRILLER pesant moins de
2 livres chacun rendus à Montréal. et à
partir de cette semaine ceux de pesan-

teur moindre n'entreront pas dans les

trois premières catégories.

Volailles abattues:
La demande pour exportation s'est

continuée assez active et les prix main-

tenus stables.

Veaux abattus :

Montréal: Arrivages restreints et a-

vec une demande très active. les prx
ont subi une avance de ‘.…c. la livre.

Québec :—Marché faible: demande

très limitée et une baisse de ! Le. lu
livre a été enregistrée dans les prix.

Porcs abattus:
Montréal et Québec:—Marché trés

ferme et les prix accusent une autre

hausse d'environ ‘.c. a '_.c. la livre.
suivant les différentes catégories.

Oeufs
Montréal:—Aucun changement im-

portant à noter sur ce marché. Les ar-

rivages courants sont facilement absor-

bés et les prix iestent les mêmes que
la semaine précédente.
Québec:—Les arrivages ont été ur

peu plus considérables que prévus et a-

vec une demande plutôt limitée. ce

marché a été tranquille et les prix des
catégories “A” et “B’ un peu plus fai-
bles.

 

BEURRE
Au début de la semaine. notre marché

.au beurre a été faible et a fléchi jus-
qu'au niveau de 18:;c. à 19c. la livre.

   

Cm orevcarreraaener aaa 17c

PORCS ABATTUS

BON L..uc.cccecrerrenceneren cents rene es censee 121/€

MOYEN ..…........…crosserceseseersemeersenrccenes 12c

COMMUN ..........…..>erecrreressernea ren cen sec llc.

VEAUX ABATTUS
Engraissés au lait

BOI cori 9c

MOYEN ...........ccorrersrenerecnernre vecnerenseencees 7c

Commun …..……rrerercenrasenserserescenrs 5e

130 Est, rue St-Paul. Montréal.

Sur les prix ci-haut mentionnés, nous

retenons une commission de 3% aux

cocpératives affiliées et 8° aux expé-

diteurs individuels.

A QUEBEC

Semaine finissant le 9 mai 1936

OEUFS

A—Gros …… 20c

A—moyen 19c.

 

A—Poulettesiies lic

Bom ore te

CH ucccciceccersennser re rr ecranrene 16e

VEAUX ABATTUS
‘’Engraissés au lait”

Choix

90 lbs et plus... 8e.

Bon

80 lbs jusqu'à 89 lbs... 7c.

Moyen

70 Ibs jusqu'à 79 Ihsan Ge.

Commun-—60 lbs jusqu'à 69 Ibs... 5c

AGNEAUX ABATTUS
No 1 — 35 à 45 1DS vivre 13c.

No 2 — 30 à 35 IbS …...………ereserecsss llc

No 3 — 25 à 30 lbS …….rereeerre 9c.

PORCS ABATTUS

 

A—Bacon de choix

135 lbs a 160 lbs... 12:.c.

B—Bacon. ,

120 lbs a 160 Ibs... 127;c.

Boucher. 110 lbs a 160 lbs... 12e.

Lourd. 160 lbs à 200 lbs... !le.

Extra lourd

200 lbs à 250 lbs... 10:7c

POULETS ABATTUS
“Engraissés au lait”

   

  

 

  
  

mais au cours des derniers jours avec A — 6 wo ot pus ee

une amédlioration dans la demande À — 5 lbs à 5 °
- expéditi ; tanins ~~B — 6 lbs et plus … 24c.

pour expeditinn chez certains centres à 6 lb 295

de distribution des provinces mariti- B — 5 Ibs a | Screener 21e
mes «ei d’Ontario. les prix se sont raf- B— + lbs à 5108 Lucerne €

fermus d'environ ‘*4c a *s& la livre. POULETS ABATTUS :

A la dernière heure, Jundi après-mid:,  Sélectionnes.
le 11 courant. le numéro un pasteuri- A — 6 lbs et plus coon 24e.

sé au gros était coté de 19:,e, à 19:10 À — 5 Ibs à 6 lbseee 23c.

la livre. A — 4 lbs a 5 lbs . 22c.

; . B —6 lbs et plus. 22e.

EEE B — 5 lbs à 6 1DS …u.iscereere 21c.
ooperative Federee EB — 41bs a 5 10S womens 20c.

Semaine finissant le 9 mai 1936 C — 6 lbs et plus ….….………….….….……..eersrre 19c,

POULES VIVANTES C — 5 lbs a 6 Ibs .. 17c.

2ÿe, C —4 lbs a 5 lbs … 16c.

Le POULES ABATTUES
re Sélectionnées
3e.

POULETS VIVANTS A—6 lbs et plus... 21e.
“A griller” A—5 Ibs a 5 Ibs. 20c.

Doivent peser au moins 1 '… Ib cha- Sa re à 5 lbs «… 18e.
eun. rendu à Montréal. —b »s et plus... 19c.

“Gris” B—5 lbs a 6 lbs... 18c.

—Â2 :, Ibs et plus... 20¢. os re à 5 Ibs... 17e.
B— 2lbs jusqua 2 :, … 27c. Cos he he
C—17; 1b jusqu'à Ibs... Be. pe.

7 JUS vu 230 C—4 lbs 5 lbs... .. dc.

A—21. Vbs et plus... 23e. COS. orice 12e.

B—2 lbs jusqu'à 2 3 lbs .......... 20€ Nous ne recevons pas de volailles v:-

C—1'" lb jusqu'à 2 Ibs............... 17e, Yantes a notre succursale de Québec.
“Blanc” Leghorn Sur les prix ci-haut mentionnés, nous

A—21% lbs et plus 23€ retenons une commission de 5 p.c. aux
The NE DEAR “7 coopératives affiliées ct 8 p.c. aux ex-
Aserene 2 péditeurs individuels.

OEUFS Crm Prix de remise pour la semaine fi-
A GIoSoiieee 21¢, Nissant le 5 mai 1936 inclusivement,
A-—MOGEN eeveereer, 19c Montréal et Québec.
B—ee 18c. BEURRE

EE

Boîtes pour l’empaquetage des oeufs

 

BOITES AVEC DIVISIONS, POUVANT CONTENIR
1 DOUZAINE D’OEUFS,

EN VENTE A
L'IMPRIMERIE GENERALE DE RIMOUSKI, LIMITEE

C. P. 538     
 

TEL. 31

. peg étaient de

Beurre frais No 1 pasteurisé… 1834c.

 
No 1 non pasteurisé.............wo 18Ye.
NO 2 corerSL. 1734e
Très important : Aucune commission

ou frais d’emmagasinage à déduire de
nos prix de remise de beurre.

 

Marché aux oeufs
REVUE DE LA SITUATION

 

 

Les cours des oeufs sont restés en
général soutenus ou fermes cette se-

maine, spécialement dans les provinces
de l'Ouest, ou quelques légères haus-
ses de prix sont signalées. Dans l'Est,
la situation s’est à peu près mainte-
nue. Les marchés de Montréal et de To-
ronto étaient un peu nerveux et un
peu plus coulants au commencement de
la semaine et il y a eu quelques légè-
res réductions …de ..prix, spécialemert
pour la catégorie A, sur quelques points
de campagne de l'Ontario. Il ne parait

pas y avoir. cependant, de faiblesse sur
le marché, et Montréal et Toronto é-
taient un peu plus soutenus à la fin de
la semaine. +

Au ler mai. les stocks d'oeufs d'en-
trepôt de Montréal et de Toronto étaient
un peu plus considérables que l'année
derniére; pour ..Montréal, .les chiflfres
sont de 16.307 caisses contre 13.174

l'année dernière, et pour Toronto, 14,-

655 caisses contre 14.004 il y a un an.

Pour l'ensemble de l'Ontario cependant
les stocks sont à peu près les mêmes
que l'année dernière. soit 27.593 cais-

. ses cette année et 27.285 l'année der-
nière. Au ler mai, les stocks de Winni-

13.995 caisses. chiffre
bien inférieur à celui de l'année der-
niére. qui était de 17.000 caisses. On
dit que dans l'Ouest les stocks d'entre-
pôt sont faibles.

Il s'est fait. dit-on. quelques ventes

. d'oeufs de la catégorie À qui doivent

être exportés sous peu sur l'Angleterre

à un prix au moins: égal. sinon supé-
rieur. à celui qui a cours au Canada. I]
se passe actuellement des contrats pour

les expéditions d'automne. A l'heure
actuelle. le marché anglais est très fer-
me. les prix sont bien supérieurs à
ceux de l'année dernière. Le corres-
pondant du Ministère à Liverpool, dans

son rapport à la fin d’avril. dit qu’il v
a eu d'assez larges expéditions d'oeufs

"de l'Etat Libre d'Irlande sur l'Allema-

gne. ce qui. joint à la quantité néces-
sitée pour l'entreposage. a dépourvu le

marché et causé une hausse de prix.

LE MARCHE AUX OEUFS À QUEBEC
EST DANS LE MEME ETAT

Québec. 8 mai—-I] n'y a pas eu de
changement dans la situation du mar-

ché aux oeufs locaux cette semaine. les

arrivages venant des points voisins oni
été suffisants pour les besoins et il nu

pas été exporté d'oeufs de l'extérieur.
Le mouventent en entrepôt est très li-

mité. Les commercants cotent les pri:

suivants a la campagne: A. Gros 19,

Moyens 17-18, B 16. C 15. Prix de gros
- aux détaillants : À Gros 22. Moyens 21.
B 19. C 18.

 

Un mal qu'il faut reprimer
Le Chef du Service de l'Industrie Ani-
male de la province proteste contre
des pratiques qui font inutilement
souffrir le bétail,

 

Appel aux Agronomes

 

 

Le ministère de l'Agriculture de (Québec
+ vient d'adresser À tous ses agronomes à tra-

vers la province, sous la signature de M. A-

rien Morin. chef du service de l'Industrie
Animale, une importante cireulaire dans la-

queile 11 leur recommande instamment de fai-

re l'éducation dee cultivateurs pour préven:r

certaines pratiques  reconmuæes comme non

seulement cruelles, mais même nuisibles aux
fin- de hon élevage.

‘Trop de cuitivateurs”. dit M. Morin à
ce sujet, ‘font porter à leurs animaux, prin-

cipalement les moutons, des catcans de lis

d'un poids considérable. embarrassant-, qui

empéchent l'animal de hronuter librement.
l'autres rattachent au moven d'une chaine la

tête d'une vache à lune de ses pattes anté-

rieures, de sorte que la bête ainsi entravée

et dans l'impossibilité de prendre de. lexer-

vice qui lui et nécessaire. Nous comprenon-

que J'on use de ces moyens pour empêcher
les animaux de sauter par-dessus les elim

res, mais <i celles-ci étaient toujours bien en-

tretenues et avaient la hauteur voulne, on
n'aurait pas besoin de recourir à de tels may-
ens.

CT est aussi une autre pratique trop ree

pandue en certaines régiens de la province,

et mon moins condamnable, Nous voulons

OEMNEO

Rapport télégraphique
DE LA COOPERATIVE FEDEREE

 

Beurre Pasteurisé No I...

 

L'AGRICULTURE A)
L’ECOLE
COMPOSITION

 

 

Canevas. L'agriculture est la première ne-

cupation de l'homme.

C’est le travail le plus utile.

Qualité de l'agriculture.

Développement.

[agriculture fut le premier travail ordon- §
né par Dieu à l'homme. Dans le paradis ter

Adam devait cultiver la terre pour
Jui faire” produire les fruits nécessaires à

l'entretien de sa vie,
Cette occupation était alors douce et agréa-

ble car la terreétait’ fertile, mais æprès la chu-

te de l'homme, la terre devint stérile, la cul-

ture fatiguante.
Malgré tout. le travail de la terre reste

le plus sain et le meilleur de tous les tra-
vaux pour l'homme, le plus nécessaire à Ja
société. Les fatigues du laboureur sont gran-

mais son travail et même ses fatigues

force, santé et frau-

restre,

des,

entretiennent chez lui,

che gaieté.
La vie de l'agriculture est bien préféra-

hie a celle des ouvriers des villes car il jouit

de l'air pur et du soleil. Tous les travail-
leurs des champs rendent des services à Ja

société.
L'agriculture fournit à l'homme la naur-

riture et le vêtement. les matières premières
au commerce et à l'industrie, Elle fait donc

ta richesse et le honheur d'une nation.
L'agriculture proeure à ses frères le pain

de chaque jour.
Pour remplir sa mission, l’agriculteur doit

aimer la campagne. apprendre l'art de cul-

tiver la terre d'après les meilleures méthu-

des et se confier en la Provodence de Dieu
qui prend soin de toutes ses créatures.

Gertrude Morneau, 5e année

Ecole No 7. St-Donat.
Marie-Luce Leclerc, Inst.

— 

varier de Tablation de la queue des vaches.

Le ministère de l'Agriculture la condamne
fortement pour les raisons suivantes : -

[ablation de Ja queue des vaches, en plus

d'enlever beaucoup à l'apparence dun animal.
toujours nuisible à la production du lait, La
sure prévovante a doté la vache de cet ap-

pendice caudal pour lui permettre de chasser
les mouches, les taons. ete. qui la taquinent

durant la saison chaude. Par conséquent, la

river de ce moven de défense. c'est la H-

vrer à des milliers de piqures qui Pexcitent,

la troublent dans son repos, et, de ce fait, sont
susceptibles d'entraîner une diminution de la

production Taitière.
Dans la fous d'a-

dressed aux nous ceux-

ci, lorsqu'ile remarqueront au cours de leurs

voyages à travers la campagne vi troupeau

de vaches dont on à coupé la ouèue, de s'ar-

rêter. et de prendre le temps de voir le pro-

priétaire afin de lui faire comprendre que,

dans son propre intérêt et aussi pour des rai-
sons d'humauité. et devrait s'abstenir d'une
telle pratique sur les sujets qui entreront à

l'avenir «dans son troupeau
“Des vultivateurs objecteront peut-être

qu'au moment de la traite le va-et-vient de

la queue pceupée à chasser les mouches est

ennuveux pour le traveur. que des saletés
peuvent tomber dans le lait. etc. A ceux-là

nous répondrons qu'il existe sur Je marché
un appareil trée simple, d'un coût infime, qui
se fixe en une seconde au jarret de l'animal

et immobilise la queue durant la traite. Il
serait beaucoup plus humain et avantageux

de recourir à cet appareil plutôt que de pro-
céder à unc opération non seulement cruel-
le, maïs inutile et nuisible. Nous conseillons
done aux cultivateur- d'abandonner une pra-

tique que condamnous, contre laquel-

le la. Société de la protection des animaux

s’est élevée à diverses reprises, et de se pro-

circulaire que venons

ugronomes, prions

nous

curer plutôt cet apparcil dénommé “serre-

queue”. Nos agronomes pourront leur four-
wir des adresses des fabricants.

-

HEURE CATHOLIQUE

 

La causerie religieuse à l'Heure ca-
tholique du 17 mai, organisée par le
Comité des Oeuvres catholiques de
Montréal, sous le distingué patronage
de S. E. Mgr Gauthier, sera donnée par
le R. P. Guinefoleau des Pères de Ma-
rie. Il continuera la série de leçons sur
l’histoire de l'Eglise et parlera de la
Vendée, martyre de sa foi religieuse.

Cette causerie commence à 5hrs pré-
cises, À 5hrs 20 récital d’orgue par M.
Alexandre Daragon, organiste à Saint-

Jean-de-la-Croix. A 5hrs 45 causerie
du R. P. Léoii Pouliot,” S.”J., professcur
d'Histoire ecclésiastique au scolasticat
de l’Immaculée-Conception, sur le cen-
tenaire du diocèse de Montréal.

     

A VEN

TURE. PRIX : 25c. LA LIVRE.  

Poulets de choix

‘““A griller®’

I’Ecole d’Agriculture
À PARTIR DU 16 COURANT, L'ECOLE D'AGRICULTURE SERA

EN MESURE D'OFFRIR AUX CONSOMMATEURS DE RIMOUSKI.
DES POULETS A GRILLER, PESANT DE 2 A 3 LIVRES. |

AVIS A CEUX QUI DESIRENT SE PROCURER CETTE SAVOU-
REUSE MARCHANDISE DE NOUS AVERTIR UN JOUR A L'A-
VANCE. LA LIVRAISON SERA FAITE A L’ECOLE D'AGRICUI.-

rar‘

DRE À

LE DIRECTEUR.    

      

 

 

TEL-BUREAU 374-2 » RESIDENCE-3743 [Mi

SORLA.MARTIN
COMPTABLE-VERIFICATEUR
SYNDIC-LICENCIÉ
LIQUIDATEUR DE FAILLITES
COMPROMIS ENTRE
DEBITEURS ET CRÉANCIERS.

ASSURANCES:
FEU, VIE, AUTOMOBILES,

ACCIDENT,ETC.

TFUETERFART
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COMMEMORATION DES ENCYCLI-

QUES SOCIALES À RADIO-CANADA
 

LE 15 MAI

 

Le 15 mai marque le 45ème anniver
saire de l’Encyclique “Rerum Novarum”
et le 5ème de “Quadragesimo Anno”.
L’Ecole Sociale Populaire commémore-
ra ce double anniversaire par une émis-
sion radiophonique consacrée aux deux
encycliques, Cette émission, due à la
bienveillance de Radio-Canada, se fera

à Montréal, du poste CRCM,le vendredi
soir 15 mai, de 8h. à 8.30. Le R. P.
Archambault, S. J. directeur de l’Eco-
Je Sociale Populaire et M. l'abbé Desro-
siers, P.S.S., professeur de théologie mo-
rale au Grand Séminaire de Montréal
commenteront les deux encycliques.

 

ATELIER DE PEINTURE
DECORATIVE

Décorations originales de tous
bibelots.

Spécialités, enseignes, pianos vernis
à neuf.

L. Felix Lebrun
Peintre es-arts

Rue de I'Evéché, RIMOUSKI.

En face du moulin LaPerrelle Lumber  
 

L'ECHO DU BAS ST-LAURENT

 

Journal voué exclusivement a la dé-
fense des intérêts religieux, moraux et
économiques de la région du Bas St-

Laurent.

Publié à Rimouski par l’Imprimerie
Générale Ltée, rue St-Germain.

Paraissant chaque vendredi,

Prix de l’abonnement:

Canada $1.00 — Etats-Unis $1.50

Tiroir postal 120.

@(FOURRURES

THIBAULT

Toujours en mains les derniè-
res créations en fourrures, tel
que : Manteaux, garnitures et
parures de cou.

Notre atelier est à votre dis-
position pour tous travaux, tel
que repassage, refection ou tein-
ture.

TOUT TRAVAIL GARANTI
EXPERIENCE DE 20 ANS,

—CHEZ—

-L. P. THIBAULT,

Enr.
282, St-Jean, - QUEBEC. 
 

 

JOS. ST-ONGE

Commerçant de chevaux
Foin, paille, grain.

Machines agricoles, arraches-sou -
ches, poêles et laveuses électriques.

Entrepôt de Frost and Wood.

MONT-JOLI.
Cté Rimouski.

      

 

Tél. 158

Avenue de l'Evêché

RIMOUSKI 15 MAI-103g

C. P. 339

CHASSE & ST-ONGE
AVOCATS

; RIMOUSKI.

ALPHONSE CHASSE L.LL.

ARTHUR ST-ONGE B. A,

Bureau à Capsg
les samedis.

scal tous

 —|
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Caron& Beaylieu
ATS ET PROC

PERRAULT CASGRAIN, CR. LLL.
Substitut du Procureur Général

"Rimouski.

AMEDEE CARON, LL. L.
Député des Iles de la Madeleine

UREURS

 

Rimouski.

CHS ALP. BEAULIEU, LL. L.
Matane.

C Postal 55. Tél, 121

~
 

LS-JOSEPH GAGNON

B.A, LLL.

AVOCAT

MONT-JOLI, P. Q.

 

C. Postal 49

LUCIEN SASSEVILLE
LL. L.

AVOCAT

Avenue de l’Evêche.

RIMOUSKI.

1 Tél. 38

 

 

L.-J. MOREAULT
MEDECIN-CHIRURGIEN

Ex-Interne de l'Hôpital de l'Hôtel-

Dieu du Précieux Sang de Québec.

AVE DE LA CATHEDRALE

RIMOUSKI,

 

 

ET

Dr PHILIPPE SIMARD
DES HOPITAUX DE PARIS

NEW-YORK.
SPECIALISTE:

Maladies des yeux, nez, gorge,
oreilles.

Ave de la Cathédrale,

RIMOUSKI.  
 

 

Rue St-Germain,

Dr GERARD LANGIS
Ex-interne de

L'Hôpital de l'Enfant Jésus

QUEBEC

RIMOUSKI.

Voisin de L'Hôtel St-Laurent

 

 

Dr LEON LEDUC
CHIRURGIEN-DENTISTE

Coins des Avenues

Cathédrale et Evêché.

Edifice de M. J. Brillant.

RIMOUSKI.

(Ancien poste du Dr Landry)

 

 

Désirez-vous voyager
Adressez-vous au “SERVICE DES

VOYAGES

S. Z. COTE
RIMOUSKI

Billets émis pour tous les pays au
tarif des Compagnies de Navigations.
Chemins de Fer, Autobus, Hôtels,
Assurances Bagages et Accidents.

Chèques de Voyages, Passeports, etc.
 

 

   
boEM

THOMAS DUMAIS
Commerçant de chevaux

MONT-JOLI
Spécialité : Chevaux d'Ontario, ven-
dus garantis. Belles juments pour
cultivateurs el gros chevaux de
chantier.  restier, DOYON & DOYON

Arpenteur-Géomêtre

Ingénieur Forestier

Etablissement de lignes et bornages,

délimitation de concessions forces

tières, nivellement, inventaire fo-

EDIFICE GILBERT
RIMOUSKI, QUE,  
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(Suite et fin)

 

LA ZONE DU LITTORAL PREQUA-
TERNAIRE

 

Au bas des caps, du côté de la mer,

nommons quelques plantes connues:
Circaea alpina L. Zygadenus Nutt., qui

se promène sur presque toutes les grè-

ves du golfe, et dont les moeurs de ses
fleurs, heures de sommeil et façon de

sourire au réveil, sont des plus origi-
nales. Le Sainfoin alpin, beaucoup plus

Wild. que nous surnommions, lorsque
nous étions tout jeune, de pain de cou-
leuvre; Gnaphalium sylvaticum L. tou-
jours sporadique; un peu plus haut sur
les talus qui servent de base aux caps,
Potentilla tridentata Soland. et P. pen-
nsylvanica L., Anemone canadensis L
et notre Aquilegia canadensis L., aussi
frappante dans ce décor que sur les
blocs erratiques de nes Laurentides où
elle se plait à monter.
Le long des petits ruisseaux alimen-

tés de l’eau venant des caps, quelques
local que le Zygadenus, ravit le bota-plantes croissent, ornant de leur feuil-

Quelques Liliacées bicoises—Il. Zygade

laria grandiflora; 4. Uvularia sessil
calis fulva; 7. Lilium tigrum; 8. Li
des bois appartiennent au Haut-Q

niste qui le rencontre pour la première
fois, chargé de ses grappes denses de

menus papillons rose-carmin, aux ai-
les ployées. On récolte aussi ce Heyy-
sarum alpinum L. dans la région du Lae
St-Jean, ce qui a fait croire à une in-
vasion de la mer durant le pléistocène
post-glaciaire…….
Au bas des caps, mais du côté de

l'intérieur, cette fois, on rencontre
quelques petites tourbières ensoleil-
lées. comme par exemple, derrière le
cap Caribou. C’est l’habitat des Drose-
sera:  anglica Huds., intermediato
Hayne. rotundifolia L. qui voisinent
avec Viola nephrophylla Greene, Or-
chis rotundifoha Pursh, Juncus nodo-

«us. J. brevicaudatus (Engelm.) Fern..
Anemone quinquifolia L., Halenia de-
flexa (Smith) Griseb., Gentiana acuta

vicaire américainMichx., qui est le

   
lémotite ;
(mets i

Copris

du vieux monde. Plus à l’humidité.
quelques individus de Veratum viride
Ait. pas très luxuriants, les Parnassia
parviflora DC, et P. caroliniana Michx;
beaucoup plus spécial à la Gaspésie
est le P. Kotzebuei Cham. & Schl. No-
tons encore Coptis groenlandica (Oe-

der) Fern. communément appelé la
Savoyane et si recherché des pharma-

ciens, la Clématite de Virginie qui se
différencie de la Clématite verticillée,
une spécialité d’Oka, en ce que la pre-
mière à des fleurs groupées en pani-
cules et de couleur blanche, tandis que
la C. verticillée a des fleurs solitaires
¢t d’un pourpre-bleuatre, le Populage
des marais (Caltha palustris L.) une de
nos premières plantes à fleurir en no-
tre région avec le Pigamon.
En sortant de cet habitat, on rencon-

tre souvent de vastes peuplements de

Fuphrasia stricta Most, de E. canaden-
sis Towns, et de E. arctica Lange:
Actaea alba qui est une spécialité du
Bas Saint-Laurent et A. rubra (Ait)

 
nus glaucus ; 2. Veratum viride; 3. Uvu-
ifolia; 5. Allium triccocum; 6. Hemero-
lium canadense. Les Uvulaires et I'Ail
uébec. (Cliché de la Flore-Manuel).

lage et de leurs fleurs, le petit lit de
ces ruisseaux. Tels sont: Ranunculus
acer L., R. sceleratus L., R. abortivus

L.. Anenone virginiana L. et Hemeron-
callis fulva L.

x xx
I me semble que je ne fais que com-

mencer à vous faire l’inventaire de la
flore bicoise, Après ce premier coup de
brosse, où les jeunes reconnaîtront fa-
cilement toutes les plantes qu’ils ont pu
récolter, je comptais aborder plus à
fond, non pas sans quelque inquiétude,
car je ne veux pas poser en vieille bar-
be, l’étude des espèces critiques vrai-
ment endémiques.Mais, hélas, comme
je commençais “à chanter mon bon-
heur” je me rends compte que le
temps des examens est arrivé. Fini, ce
beau temps de vous parler de fleurs.
Dans l’étude des insectes, du cochon,

17

7 Cématite vestksilée
+ id pel SRE

Ÿ

/
des mat
Justris L

de Éavoyane.
Coptide SESata

+

de la vache, du mouton, du cheval,. Je

dois faire dorénavant mes délices, Il ne

me faut pas oublier que je dois être +-

grenome ef que je dois me préparer en

conséquente.

Alors, je me contenterai donc de vo Us

faire un rapide relevé des espèces rare S,

spéciales à cette zone des caps. Et ci

sera tout. Je ne puis toutefois passer

sous silence l’heureuse trouvaille que

je fis, un soir, en descendant du Cap-

Enragé. Je trouvai le Rosa Williamsi;

Fern. que Fernald, Collins et Williams.

avaient découvert, il y a quelque tren.

te ans, et que depuis on n’a jamais pu.

retracer. Eh bien, ce Rosier, l’Institut

d’Oka le possède et avec orgueil, puis--

que c’est à peu près le seul laboratoire-

de Botanique, pour ne pas dire le seul,

qui, dans le Québec, peut se vanter d’a--

voir cette endémique.

Ce rosier ressemble au Rosa blanca-

Ait. et l’on se méprend facilement si

l’on ne possède point à fond les carac-

tères descriptifs. Il faut tenir compte du

  

    

+
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nombre de folioles, de la couleur et de
la grosseur du pétiole, de l’hypenthium.
de la disposition des sépales durant

“l’anthèse et de leur appendice foliacé.
de la pubescence pileuse-glandulaire, du
nombre de fleurs que chaque rameau

supporte et de la grandeur même de
ces fleurs, ete.

Mais que devient notre troisième zone

des terres, où la flore, sans avoir la
richesse de celle que nous venons de
décrire, offre cependant d’intéressan-
tes surprises : Trillium cernuum L,, le
seul Trille que nous possédons en Bas
de Québec, et que nous avons récolté
en plein champ, là où le bois est dispa-
ru depuis une trentaine d’années. C’est
donc prouver que le Trille peut s’accli-
mater à ce nouvel habitat et y vivre
en dehors son habitat naturel qui est le
sous-bois. Nous trouvons encore Im-
patiens pallida Nutt. Collomia linearis
Nutt., qu’il est étrange de rencontrer

au Bic en compagnie de Artemisia gna-
phalodes, comme le retrouve en Abiti-

bi et au Nominingue; Epilobium an-
gustifolium L., forma albiflora: j'au-
rais aussi un unique chène rouge

(Quercus borealis) à St-Valérien, a
vous signaler, dont il faudrait expli-
quer la présence. Que devient, surtout.
la région apalachienne gui commence a
la limite des terres cultivables, plus de
vingt milles en arriere. Je reviendrai
plus tard sur ces deux dernières régions
qui ne sont pas sans intérêt pour l’a-
griculiure On a coutume de consi-
dérer le massif des Apalaches qui re-

couvre la plus grande partie de la Gas-
pésie, comme absolument fermé à toute
agriculture. Cependant, ceux qui ont eu
la bravoure de s’enfoncer quelque peu
sur ces vastes plateaux, recouverts d’un
sol essentiellement calcaire et convena-
blement arrosé, déjà drainé, grâce au
profil du terrain, regardent d’un oeil
tout différent ces vastes régions boi-
sées. On n’aura qu’à consulter les ré-
centes cartes du Dr I, W. Jones, ainsi
que son mémoire sur la région de la Ri-
vière Marsoui où des essais de déboise-
ments fort intéressants sont illustrés,
pour être persuadé du contraire.

Je ne me pardonnerais pas de termi-
ner cette série d'articles sans vous
donner au moins une liste, aussi com-
plète que possible, des plantes endé-
miques du Bic, ou non encore men-

tionnées.
Botrychium Lunaria L.

Puccinella macra Fern & Weath.
Puccinella laurentiana Fern. &

“Weath.
Danthonia intermedia Vasey
Agrostis idahoensis Nash.
Agrostis scabra Willd, var. geminata

(Trin.) Hitchic.
Ccirpus Clintonii Gray.
Carex Deweyana Schwein, var. col-

lectanea Fern.
Carex concinna R. Br.
‘Carex pratensis Drejer
Carex salina Wahl.
Luzula palpescens (Wahl) Besser
Salix Bebbiana Sarg., var. luxurians

Fern.
Salix Bebbiana Sarg, var. paraleuca

Fern.
Salix laurentiana Fern.
Salix cordifolia Pursh, var. callicar-

pea (Trautv.) Fern.
Salix myrtillifolia Anderss.

Arenaria Dawsonensis Britton

Stellata calycantha (Ledeb.) Bon-

gard.
Cerastium Beeringianum Cham. &

‘Schl.
Ranunculus Macounii Britton
Anemone multifida Poir,

cchardsoniana Fern.
Arabis Collinsii Fern,
Arabis alpina L.
Arabis Holboellii Hornem
Arabis Drummondii A. Gray
Arabis hirsuta (L.) Scop.
Descurainia intermedia (Rydb.) Fern.
Saxifraga caespitosa L.
Rubus arcticus L.
Potentilla nivea L.
Dryas Drummondii Richardson
Rosa Williamsii Fern.

var. Ri-

vePigamon djpi ve,
lictrom digleu

  scélérote
Ronuneulus sceleratus L
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Oxytropis campestris DC., var. cae-
rulea Koch.
Astragalus frigidus, var. americanus

(Kook). Wats. .
Elaeagnus argentea Pursh.
Epilobium palustre L., var. Manju-

ricum Haussk.
Osmorrhiza divaricata Nutt.
Osmorrhiza obtusa (Coult, & Rose)

Fern.
Hackelia deflexa (Walh.) Opiz, var.

americana (Gray) Fern. & Johnst.
Euphrasia Williamsii Robins, var.

vestita Fern, & ieg. w
Solidago lepida DC., var. elongata

(Nutt) Fern.
Solidago graminifolia

var. septentrionalis Fern.
Aster macrophyllus L.
Aster foliaceus Lindl, var. frondeus

Gray.
....Aster foliaceus Lindl., ..var. crenifo-
lius Fern.

Aster foliaceus Lindl., var. subpetio-
latus Fern.

Arnica Grisconi Fern.

Antennaria subviscosa Fern.
Antennaria neodioica Greene, var. in-

terjecta Fern.
Antennaria gaspensis Fern,
Antennaria appendiculata Fern.
Antennaria Peasei Fern.

Antennaria vexilifera Fern.
Senicio pauperculus Michx., var. fir-

mifolius Greene.

Senicio indecorus Greene
Cirsium muticum Michx., var. monti-

cola Fern,

Taraxacum lapponicum Kihim,
Taraxacum ceratophorum (Ledeb.)

DC.
Artemisia canadensis Michx.

Artemisia Absinthium L.

Artemisia Stellariana Besser

(L.) Salisb..

x x x

Pamphile—Ouff! Arrête,

ADRIEN GOSSELIN,
B.A, ES.A.

du Laboratoire de Botanique de.
L'Institut Agricole d’Oka.

a

ST-ANDRE DE RESTIGOUCHE

 

Décès.— C'est avec regret que nous annon-
çons la mort soudaine de M. Paul Labrie.
Travaillant pour la compagnie Internationale
au flottage des billots, sur la petite rivière
St-Fidéle. Il s'est noyé avec un compagnon,
M. Côté, de St-Quentin. Le cadavre fut re-
trouvé quatre jours après.

Ses funérailles eurent lieu à TPéglise de
St-André, samedi, le 9 courant.

Le regretté disparu laisse, pour pleurer sa
perte, son épouse, née Joséphine Essiambre,
et quatre enfants en bas âge. Aussi son pè-
re et sa mère, M. et Mme Ambroise Labrie,
de Notre-Dame du St-Rosaire, trois frères,
Antoine, de St-André, Louis, de St-François
d'Assise et Joseph, de Notre-Dame du St-
Rosaire, et deux soeurs, Mme Emile Fortier
(Alexina), de St-André et Mlle Marie-Loui-
s¢ Labrie, de Notre-Dame du St-Rosaire.

Nos plus vives sympathies à la famille si
cruellement éprouvée. .

Va-et-vient— M. l'abbé J.M. Michaud
est allé à ‘Rimouski, la‘ semaine dernière, as-
sister à une séance pédagogique, sur l'Ac-
tion Catholique.

M. Willy Bois, T.G.F, de la Nouvelle, et
M. Dunat Gagnon, de St-Alexis, étaient de
passage à St-André, la semaine dernière.

Mie Léda Duchesneau, de Québec, est en
prumenade chez ses oncles MM. Ludger Du-
four et Achille Fortier.

Baptème M. et Mme Georges Beaulieu,
née Béatrice Beaulieu, annoncent la naissan-

ce d'une fille, baptisée sous les prénoms de
Marie, Georgette. Parrain et marraine M. et
Mme Théophile Beaulieu, grands-parents de

je n’enl'enfant.J

 

           

  

   

    

  

lin aie

FOR

 
… DONNE AU VIN OLD NIAGARASA

CE
TOUTEN LUI CONSERVANTSA SAVEUR

Faites du vin “OLD NIAGARA" votre vin
habituel.

NIAGARA”,

  

(VIN ROUGET—- .

ATN
( VIN BLANC}

OLD

u Vous constaterez bientôt que
vous êtes plus alerte, plus dispos, heureux
d’un renouveau de vitalité.

Le vin au brandy “OLD NIAGARA” rallie
tousles suffrages parce qu'il répond à nos
goûtset à nos préférences, grâce à sa formule
très complète et parfaitement équilibrée.

Une alliance de vin riche et velouté, sélec-
tionné des côteaux ensoleillés de Niagara, et
de vieux brandy, parfaitement vieillis en
fats, tel est le vin au brandy ‘‘OLD

Aussi bon au palais qu'à l'estomac. Celui
dont vous ferez vos délices . . .

Faites-en l'expérience.

AU BIEN-ÊTRE ET AU
RECONFORT QUE PROCURE
LE BON VIN EST AJOUTÉE
TOUTE LA FORCE VIVI-

FIANTE DU BRANDY.

CANADIAN WINERIES,
LIMITED

Niagara Falls, Ontario

Etablissements à STAMFORD

TORONTO - ST. CATHARINES
OAKVILLE - LEWISTON, N.Y.

IAGARA
randy

 



S
A

S
R
S
E
E

4
5

PAGE 6

UN QUART D’HEURE AU PAYS
DU SOLEIL LEVANTNotes Locales

—Madame Fernand St-Laurent, du par M. P.-E. Léger, PSS.

Quai de Rimouski, est allée passer la Un sulpicien canadien, missionnaire au Ja-

semaine à St-Anaclet, chez M. et Mme pon, de retour pour quelques mois «ans son

R. Chassé. pays natal, a bien voulu faire faire à ses

—MM. les abbés R. Roy. C. Morin et compatriotes, dans une causerie de l'Heure

Dr Ph. Simard étaient en visite au pres- animes un rapide voyage au pays du So-

2 ; : Ct ovant,

bytère de Ste-Blandine, ces jours dei- Causerie pleine de fraicheur et de paésie
niers.

; . ; et tout animée d'un grand souffle apostolique.

—Mme A. Brisson. Mlle Irene Boisvert On apprend eu quelques pages l'histoire du

et M. Irénée Gendreau, de Rimouski, en catholicisme sur la. terre joponaise, son lent

promenade à Ste-Blandine, chez M. ç difficile établssement, ses triomphes et ses
Jérôme Lebel. revers, ses progrès actuels, ses espoirs,

—Mme Arthur Othot, Mlles Yvette De nombreux auditeurs ont exprimé le dé-

Côté. Yvette Gagné et Emilienne La- sir de posséder le texte de cette intéressante

montagne, du Quai de Rimouski, sout causerie. L'Ocuvre des Tracts a obtenu de

allées à St-Anaclet, dimanche dernier. M. Léger l'autorisation _voulue et elle est
__MiIle Héléna D'Anjou est de retour heureuse de Pouvoir publier ce avai baw

, . ‘eur :. teur y a joint en appendice une

d'une promenade de plusieurs semai graphique et des notes historiques. La cou-

nes, à Québec. . . , . verture est orné d'un curieux dessin d'un
—Nos étudiants Rimouskois, a l’'Uni- peintre japonais.

versité de Québec, finissaient leurs Cette brochure se vend 10 sous l'unité. à
cours hier. le 14: et nous reviendront |'ACTION PAROISSIALE. 4260, rue de

sous peu chargés de “'Lauriers” sans Bordeaux, Montréal.

doute, comme ils nous sommes habi-

 

 

, . . aii

tués de les voir revenir.

—Le terme de la Cour Supérieure a SAINT-SIMON

lieu cette semaine. sous la présidence eg»—

de Son Honneur le Juge Roméo Lan- Quarante heures— Nous avons eu la se-
glais.

N’OUBLIEZ PAS

tre paroisse, qui commencèrent dimanche mi-
di et se terminèrent mardi, Dimanche soir,

l'heure d'adoration fut prechée par M. lab
»é Joseph Gauvin. curé de St-Mathieu.

 

 

lieu. vicaire aux Trois-Pistoles, 1. Beaulieu.

La Société St-Jean-Baptiste de Ri- professeur au séminaire de Rimouski, J. Du-

mouski a décidé de fêter d'une maniè- bé, vicaire au Bic. J. Gauvin, curé de St-

re convenable notre fête nationale du Mathieu. LD. D'avteuil, curé du  Sacré-

24 juin prochain. Coeur, ainsi que M. J.B. Morais, vicaire a

A titre de président, je m'adresse St-Falten. étaient de passage à St-Simon à

. ; Lo. l'éccasion des Quarantes Heures.

(res humblement, mals avec insistance, UCatéchisme.— Cinquante-et-un des enfants

à toute la population de Rimouski et des de notre paroisse suivent les exercices pre-

lentours leur demandant des sugges- paratoires à la communion solennelle.

fions et leur appui afin que nous fas- | yer.Miles Gemma Lizotte et Marie.
sions de cette fête nationale un succès. Ange Lavoie ainsi que MM. I. Levasseur

Je sollicite donc au nom de la Société «1 K. Rioux. étatent de passage à St-Simon,

l'aide de tous et chacuns sans excep- dernièrement,
tion. MM. Auguste et Henri Gagnon sont de re-

Notre intention est de demander à tr d'un voyage en Abitibi. .
chaque groupe de différents métiers ou M. ST Thibanit est revenu dun vora-

. : ; :, vt à Nte-Luce.

professions de se preparer pour fournir Mile Marie-\nne Lamarre est de retour
leurs chars allégoriques. Je desirerais d'un sevage à Trois-Pistoles.

voir assister a notre prochaine assem- M. Benoit Bérubé, de Ste-Blandine, a ren-

blée et aux autres qui suivront périu- du visite à sa tante, MHe Adelina Bérubé.
diquement au moins un représentant de M. Alphonse Nicole «st de retour d'un

chaque groupement afin de discuter les vwvage à Rimouski.
possibilités d'une organisation convena- Mariage— Dernièr-ment, M. Joseph Rioux

ble aux Rimouskois. unissait sa destinée à Mlle Antoinette Ga-

MM.les professionnels. les marchands, gton. M. Alphonse Rioux servait de témoin

les employés civils du Fédéral et Pro- à som fils et M. Augustin Gagnon accom-

vincial. les commis-marchands, les a- tenait sa fille. AU Lane
gents d’assurance, les garagistes. les Nos Youx de bonheur aux Nouveaux époux.

; ; crys aptéme.— M. et Mme Emile Plourde

imprimeurs, les A. C. X C.. la Société font part à leurs parents et amis, de la nais-
de I'U. C. C.. les boulangers. les bou- ;

42 ; sance d'un fils baptisé scus le prenom de

chers, les laitiers. les ouvriers, les bu- Raymond. Darrain et marrame. M. et Mme
cherons, les Voyageurs de commerce. Véisina Pionrde, oncle et tante de l'enfant.
les contracteurs, les marchands de bois - -
et d'accessoires d'automobile. les hôte- caise avant tout.

liers. etc. Nous étendons notre invita- Prochaine assemblée, samedi. le 16.
tion aux paroisses environnantes sa- à 8 hrs p.m. à la Salle des voyageurs

chant que tous comprennent l’impor- de Commerce.

tance d'une telle fête canadienne-fran-

 

G.-A. MORIN, président.
 

Offres extraordinaires Jean Bruchési es 1.25 fort. le chie et un travail garan-
Le Conflit Italo-Ethiopien, . ti sur tout genre de coiffure.

— DE CHEZ — ‘ -
Raymond Tanglie.......... 75¢.

MICHAUD FRERE
Avenue de la Cathédrale.

RIMOUSKI. Relics, 2 volumes SS, 10.50
. . A Vau- le-Nordet, Oscar Massé.. .75 ‘ans à 1Un lot d sr ’ Ondulations a l'eau. Marcel et

© e souliers en cuir, Histoire de la Nation Maétisse,pour hommes. garcons et enfants. . : = Komol.semelles en caoutcho . Auguste-Henri de Trémaudan $1.50

T | , uc crepe Contes d’autrefois et d’aujourd’huioutes les pointures. Ariane 0.60
Spécial pour cette semaine. La Terre se venge, COUTTUTO ’

Pour hommes Eugénie Chenel ..........cccoveenn... 0.50 Vincent et Isidore

1.69
Pour dames

et garçons

1.19
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"Ne risquez pas

votre chevelure
MADAME,

a
Ji

—
—
_
_
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Les améliorations apportées a la ma-

chinerie ont toujours  ¢t¢ en vue de

donner un rendement plus effectif et &

la fois plus satisfaisant: c'est pourqu‘i

lam uchine "ACME" sans fil qui est !C

tout dernier succès dans la machiner:c

-
>
9

 

a >
.

pour coiffure saura vous faire profite»

des récents développements dans ce

genre de travail.
La machine "ACME" sans fil a été installée à notre SALON

au cours de la présente saison. et nos clientes ont tous été émer-

veillées des résultats obtenus.
Il serait donc sage de donner votre appointement sans retard

afin de bénéficier vous aussi des derniers avancements en ce qui
concerne la coiffure féminine.

oe
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Spécialités : Teintures et traitement du cuir chevelu.

P
P

S
C
Q
U
E

Téléphonez pour renseignements et votre appointement j

LE SALON DRAPEAU
En face des Hôtels St-Laurent et Régal

Rimouski Tél. 728 Rue St-Germain

 

’

sotiMissions Cachetées seront reçues au Du-

reau de Henri A” Martin. Séquestre Offi- °
ciel, à Rimouski, jusqu'à vendredi le 22 mai —
1956 à 10 heures de l'avant-midi (heure a-

maine dernière les Quarantes heures de no- vancée). pour l'achat des biens suivants :

portant les numéros suivants :

Va-et-vient— MM. les abbés, R. Peave 4 ième rang, et les mméros 707 et 709 au
5 ième rang. du Cadastre officiel! pour la

paroisse de Ste Cecile du Bie, Seigneurie de
Rimeu-kiL ro coisse de Si-Valérien.

la plus haute ni n vane des soumissions,

chez Mlle St-Laurent. désire annonce:

à sa clientèle distinguée, qu'elle réside
maintenant dans la maison de M. Ad-

thur Matte. chez Madame Pilote. Ruc

St-Germain-Est. Rimouski.

Le livre des Mystères,

Le nom dans le bronze.

L'ECHO DU BAS SAINT-LAURENT

BIC

M. Michel Lavoie, de Québec, en visite
chez MM. Edouard Thériault, Miche] La-

voie, Horace Lavoie.

Dès maintenant nous mettons cu

force une Grande Réduction dans

Miles Léoma et Gertrude Lavoie en visi- nos prix sur tout notre stock de

te chez des parents à St-Valérien, dimanche Manteaux, Chaussures pour Du-

dernier. née Pinca de vassage à Rimous es: Habits, Palotots et Chaussu-
ni (meTrine ineat, de passage à Rimous res pour hommes, garçons ct en-

M. et Mme Edmoud Lavoie, Mme Hormi- fants.

das Langis, de passage à Bic cette semaine.

M. et Mme Louis-Jacques Lepage ainsi que
Mile Marie-Anne Garon, de Rimouski, à Bic

chez M. Apolinaire Garon.
M. et Mme André Marquis, à Rimouski,

la semaine dernière.

M. et Mme Alphonse Lavoie, de Sacré-
Coeur, chez M. et Mme Jean-Baptiste Voyer,
dimanche.

=>

La Loi de Faillite
DEMANDE DE SOUMISSIONS

Dans l'affaire de :

CHARLES LAVOIE, cultivateuy,

failli,

ST-VALERIEN, Cté Rimouski.

Suivant l'autorisation des créanciers, des

Soyez les premiers à profiter des

aubaines qui vous seront offertes.

Nous sommes obligés de faire ¢des

sacrifices sur notre stock du prin-

temps pour faire de l’espace pour

notre stock arrivant dans les mar-

chandises pour l’été.
 

FAITES VOS ACRATS CHEZ

..NOUS ET RECEVEZ LE PLUS

..POUR VOTRE ARGENT.

A. KIRALLAH
Rue St-Germain, Rimouski.

  

RIMOUSKI 15 MAI 1924
“ven

che: TALBOTve:

NOES du PRIN72Mr,

(es SONT ELEGANTES

variées et peu cher chez

TALBOT
En fait nous avons l'assortiment et les prix pour
toutes les bourses, une visite à notre magasin vous
convaincra que vous pouvez vous habiller et que
nos prix selon la qualité sont toujours les plus bas

  

      
      

        
 

 

(AI Terres de Charles Lavoie, de St-Va-

Les fots Numéros 528, 520, 547 ct 549 au

HARNAIS, Ete.

Le <oussigne ne s'engage pas à accenter ni .ù
modérés, venez tous chez

J. A. DUBE
Cordonnier

St-Paul, -

co 14 mai 1936

HENRI-A. MARTIN.
SNéquestre Officiel «t Syndic Rue

-—

Rimouski, Chi,

 

 

J'ai le plaisir d'annoncer à ma cli-

lérien, cancienne terre de M. Flzeéar Madore) entèle. ainsi qu'au public, que je

viens de m'acheter une MACHINE

A COUDRE LES SEMELLES et les

Donc si vous voulez avoir vos
chaussures en peu de temps, et de
l'euvrage très bien fait et à des pris

RIMOUSKI.
 

CHANGEMENT DE DOMICILE
 

    

Mlle Lavoie modiste qui demeurait

SALON oe BEAUTE
ACME

En face du bureau denrégistre-

 

Nouveautés !
EN LIBRAIRIE

ment des Automobiles. rue St-

Germain-Est. Rimouski.

Léo-Paul Desrosiers .................. $1.00 TEL. 182

Michelle le Normand.................... $1.00  
 

Juana, Mon Aimée
Harry Bernard ...................

Le Canada par L'Image
D. Brouillette .............ccece

Problèmes économiques de l’Heure pré-
sente,

L. Romier .…...….…..........crrscerenrss

Leur Inquiétude, Frs Hertel.
Artisans du Miracle Canadien.

Runnilly.

La Propriété Privée,
Wilfrid Morin, ptre..............

Histoire de la Nation Métisse
Auguste-Henri de Trémaudan

Le Drame Monétaire,
Henry Hornbostel.......................

L'Ame Franco-Américaine,

Votre coiffure ne peut pas ce

remplacer Mesdames ct Mesde-

moiselles si on a brulé vos che-

veux ou manqué votre permanert.
Ne prenez pas de risque. Confiez-

moi votre permanent. Ayant été

mes 16 années

d'expérience dans les cheveux je

vous garantie de vous donner sa-

tisfaction. C'est au Sulon ACME

que vous aurez le permanent le

plus durable et le plus beau qu:

vous durera pendant une année

diplômé et avec

LES RAPAILLAGES

Histoire du Canada “Tome 11”,

L'est du Canada Français

Conditions de notre Destin National

S’adresser à :-

Tél. 31

Josaphat Benoit........................ 75¢. sans que vos boucles se défassent.
Rendez-vous au plus gros salon duTha

1

inna . == . ;
L'abbé Lionel Groulx 075 coiffure en ville. vous aurez le con-

Permanent ACME $2.00 a $10.00

R. Blanchard Lrochés, 2 volumes 7.50 garantis pour 8 mois et plus.

 

  
H. Bastien 15

de Champlain
L'IMPRIMERIE GENERALE DE

RIMOUSKI, LIMITEE
RIMOUSKI, P. Q.

COIFFEUR-DIPLOME  C. P. 538   
  
 

TERRE A VENDRE
21, x 30 ARPENTS.—BIEN BATIE, TOUTE EN CULTURE.

SITUEE AU 3ème RANG DU BIC.

À UN ARPENT DE L’ECOLE ET UN MILLE ET QUART DE
ILA BEURRERIE.

Pour plus d'informations. s’adresserà

ARTHUR-J. MARQUIS, BIC, P. Q.  
 

ROBES _, ,
Chic modèle d’un goût vraiment parfait el d’unréel bas

prix. Faites de crêpe Mira. Genre sobre et très distinguée.
Pointures 14 à 20 BLEU GLOIRE

MV 11. Vl2.95TURQUOISE ;
BRUN BLANCVERT

 

 

UN BON MANTEAU A BAS PRIX

Jolis manleaux, nouveau genre, fails d’un bon lissu
fléché, tout laine, qui sera surement en faveur auprès
des dames el jeunes filles. Collets parés de piqûres, larges
poches el manches à longs poignets, ceintures el boucles.

Pointures 14-16-18-20

SABLE 8.95
SOULIERS

Escarpins, Gore, Lacés ou Sandales
en cuir solide brun, blanc, gris taupe
noir, talons hauts ou cubains. Poin-
tures 2 1-2 à 5 1-2. Non dans chaque
couleur. GRAND SPECIAL

1.79

BLEU ROYAL
BLEU MOYEN

 

PALETOTS 
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Salon de Beauté

de Champlain
EN FACE DE LA CATHEDRALE

TELEPHONE 207 € RIMOUSKI

Le Salon Dechamplain possède un per-
scnnel expérimenté et sait donner du
style à votre coiffure.

NE SUPPOSEZ PAS
MAIS SACHEZ BIEN que la Machine LIDO sans fils GA-

GNANTE DU PREMIER PRIX duns toute L'EUROPE frise les che-

veux même reconnus infrisables.

LIDO REGULIER $5.00 à $10.00.

LIDO SPECIAL $3.00 à $4.50.

Permanent avec Machine a fs frise les cheveux avec cette
nouvelle METHODE ct SOLUTIO NS qui ont surpassé toute EXPE-
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PRIX $2.00 a $8.50.

TOUT GENRE DE TRAVAIL,

PERSONNEL D'EXPERIENCE RECONNUE
   
 

DUOONE +

IMPERMEABLES

Poitrine 34-46-38--10.

Paletot imperméable d’une
double texture el de grande uti-
lité pourporter au temps frais el
humide, dans un quadrillé gris

moyen, poches en biais, collets

transformable a revers, loutes les

coulures cimentées et galonnées,

7.95
POUR AUTRES DETAILS VOYEZ - — -+

L’ÉTALAGE DE NOS VITRINÉS
TOUTES LES BONNES SUGGESTIONS

VOUS SONT OFFERTES
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